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“En ‘feuilletant d'anciens jour- 
naux nous avons retrouvé une 
la “Minerve” de Montréal. 

Près d’un quart de siècle s’est 
les a écrites. 

Que de 
dans l’histoire d’un pays. 
Pourtant, de ces journaux jau- 

Il est vrai que les progrès de 
que les années, ici, peuvent 

qua 

druples. 

Nos lecteurs liront avec plui. 
sir, nous n’en doutons pas, quel 
ques extraits de ces lettres ‘‘de 
jadis.” 

Ces lettres sont datées respec- 
août 1886 et ler octobre 1886. 

‘,..Je, me demande depuis 
dance d’'Edmonton, démontrant 
trict n'aurait pas pour effet d'a, 
tirer un. peu l'attention et, par- 

“On ‘se demande pourquoi 
cette partie du Nord-Ouest que 
Winnipeg, ne s’est pas coloni- 
sée plutôt, malgré ses ressources 


série de - ‘Lettres d'Edmonton"” 
datées de 1886 et publiées daus 
écoulé: depuis que le signataire 
de ces correspondances, ‘G. B.“ 
changements depuis 

lors! 

Vingt-cinq ans sont bien peu 
nis, c'est un parfum de choses 
très lointaines déjà, qui monte, 
notre province sont allés selon 
une marche ascendante si rapide 
compter triples ou même 
tivement des 13 juillet 1886: 17 
quelque temps si une correspon 
les avantages que possède ce dis- 
tant, de nous assurer notre part 
d’immigration. 

.nous habitons, un des plus an- 
-ciens établissements au nord de 
immenses au point de vua de l’a 
griculture et de l'élevage? 


“Une des raisons est sans dou- 
te la difficulté des co:munica- 
tions... Cependant, cette diffi 
. culté est beaucoup . maindre que 
celle qu ‘avaient à surmonter les 
Premiers colons du Manitoba. 


. Le-chemin de fer se rend à 
la porte d'Fdmonton, “+ qu'est 
ce que 160 milles de distri ce en- 
tre Calgary et Edmonton, par des 
chemins magnifiques” Ft pui. 
nous avons les baïeaux rui font 
le trajet «le Winnipeg à ‘Edmon- 
ton.” 


Quels étaient le chif: Je ja 
population et l'étendue :n cul. 
ture du district d'Edin mlun er 
1886, c’est ce que va nous dire 
“G. B.” avec une imoart, die 
qu’on ne saurait contester: 


“L'an dernier 2502 acres «ie 
blé ont rapporté 44,506 fniis*:: 
2553 acres d'orge ont produit 
51,867 minots. Le rent:ment us 
898 acres ensemencées en arvoine 
a été de 27,195 minots. 


“L'automne dernier, M Elou- 
ard Brosseau, de St. Albert, un 
de nos cultivateurs les plis à 
l’aise de la région, a récolté su- 
delà de 2000 minots de blé, dunt 
il a vendu 1200 minots à un mtr- 
chand d’Edmonton à raison de 
$1.25 par minot. . 


“Les troubles de l’année der- 
nière (insurrection ges métis) 
ayant empêché les habitants de 
Battleford d’ensemencer  Jeurs 
terres, une quantité considérable 
de grains de semence et de pa- 
tates ont été achetés ici pour ap- 
provisionner cette partie du pays. 


“La population, du district, 
. M'après le dernier: ‘recensement 
‘est de.5,618 âmes, dont 2978 ca- 
_ tholiques; la population métisse 
‘canadienne-française forme à peu 
‘ près. ln moitié de ce total. 


‘,,.Nos Canadiens - français 
sont particulièrement prospères. 
_...Les frères Lamoureux ont des 
limites à bois considérables à une 
‘Érentaine de milles du village 
d’ Édmonton et un moulin à scie 
. qui emploit une quarantaine 
. d'hommes. (Ces deux messieurs 
* ont béäucoup fait pour l’avance- 
- ment du district: dans le cours 
“de l'été ils ont descendu par la 
rivière plus d'un million de pieds 
.de bois, ‘‘ 


“GR.” nous trace ensuite un 
… portrait fidèle du village d’Ed- 
_monton, qu'il est curieux de con- 

. fronter avec l’aspect actuel de la 

ü capitale de la profince : 


. 
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“Comme je l'ai dit sur ma der- 
uièrs lettre, Edmonton est un des 
plus anciens établissements au 
nord de Winnipeg. C’est le fort 
“T Aüguste” des métis. La com- 
pagnie de la baie d'Hudson y a é- 
“bli un comptoir depuis une 
centaine d’années et les bâtiments 
qui y sont maintenant érigés da- 
lent de plus de Œuarante ans. La 
vieille palissade qui entourait le 
fort de la compagnie de la baie 
d'Hudson à été démolie pour fai- 
re place à un entourage de pieux 
debouts. Trois vieilles tours, re- 
liques d'un temps plus belli- 
queux sont encore debout, et en 
dedans du fort, deux canons, por- 
tant le millésime de 1810 et ayant 
été transportés par York Facto- 
ry, présentent sur leurs affuts un 
air rien moins qu’offensif. 

“Edmonton proprement dit est 
situé du côté nord de la rivière 
Saskatchewan et présente un as- 
pect pittoresque. Le village est 
élevé au-dessus du niveau de l’eav 
de plus de deux cents pieds, on 
Y parvient par des côtes escur- 
pées. L'établissement renferme 
près de soixante-quinze maisons, 
plus du double de Winnipeg en 
1850. Comme dans l'enfance de 
pette dernière ville, les habita- 
tions sont dispersées le long de 
la rivière, Cependant plusieurs 
construction élevées ‘dans le 
courant de l’été lui donnent une 
apparence un peu plus’ compacte 
Edmonton compte quatre maga- 
sins considérables, sept debits 
d'un certain mélange qu‘on ap- 
pelle iei de la bière. Un buveur 
qui voudrait trouver dans cette 
bière l’oubli de ses chagrins y 
perdrait son temps. 


“IT y a dans la ville même un 
moulin à farine et à scie, une 
Imanufacture de - meubles, une 
pharmacie, trois médecins, un a- 
vcca:, un agent des terres Cana- 
dien-français, un  régistrateur 
Cansdien-français, un agent des 
“auvages, un inspecteur des bois 
ct forêts, un cordonnier, deux 
forgerons, un tailleur, un bar- 
bier, un orfèvre, une écurie de 
louige et trois bouchers. Les 
divers cultes ont aussi chacun 
leur église. Nous avons une é- 
glise- catholique ou plutôt une 
charelle desservie par le Rév. P. 
Grandin, neveu de Monseigneur 
de) $Saint-Albert. Vu l’exiguité 
du local et son insuffisance à con- 
tenir le nombre des fidèles un bâ- 
timent de vingt pieds par vingt- 
quaire y a été ajouté ce qui don. 
nera: grandeur totale de l'église, 
trente pieds par cinquante-qua- 
tre. Dimanche prochain, fête pa- 
tronale de la paroisse, a été choisi 
pour la bénédiction de notre nou- 
veau temple.” 


La mission de St. Albert oc- 
cupe une place importante dans 
les “Lettres d'Edmonton”’; nous 
en extrayons les intéressants pas. 
sages suivants: 


“La mission de St. Albert fui 
établie en 1861. Monseigneur 
Taché lui-même en choisit le site 
et l'appela du nom de son pre- 
mier desservant le R. P. Albert 
Lacombe. On aurait vainement 
cherché un plus bel endroit pour 
y établir une mission et le siège 
d'un évêché. C’est la promenade 
à la mode des Tdmontoniens, 
Sur les neuf milles du parcours 
d'Edmonton à St. Albert on voit 
échelonnés des établissements de 
l'anadiens-françäis, favee des 
champs cultivés; et de nombreux 
troupeaux d'animaux, qui aceu- 
sent l’aisance de ces colons, pais- 
sent tranquillement de chaque 
côté du chemin. En arrivant à 
la rivière Eturgeon à laquelle on 
parvient par une pente abrupte, 
on aperçoit une élévation de cent 
cinquante pieds à: deux cents 
pieds au idessus du niveau de la 
rivière, couronnée par la Cathé- 
drale, le palais épiscopal et les 
maisons des trévérendes Soeurs 
de la Charité. Le coup d’oeil est 
simplement magnifique. Ce qui 
ne peut manquer d'ajouter à la 
beauté ‘du paysage est une mai- 
son spacieuse à trois étages que 
l'on est à bâtir à à. côté de l’ancien 
orphelinat. . .? 
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. “Un pont considérable, cons- 
truit par les Révds. Pères Oblats, 
relie les deux rives de la rivière 
Eturgeon. 

“Une visite aux _ différents éta- 
blissements religieux de la mis- 
sion ne manque jamais de fuire 
impression sur le visiteur. A 
une si grande distance des grands 
centres on n'est pas peu étonné 
de se rendre compte de visu de 
tout ce qu'ont fait nos dévoués 
missionnaires, avec des moyens 
limités, pour l'avancement de la 
religion et de la ccivilisation. .”” 

“Les cérémonies religieuses 
sont imposantes et dans cette par- 
tie reculée du Nord-Ouest j'ai été 
surpris de la splendeur qui ac- 
compagne nos fêtes religieuses de 
la Saint-Jean-Baptiste et  vrai- 
men: je me serais cru ‘dans un 
grand centre bas-canadien 
ne manquait pour compléter l'il- 
lusion ; chauts et musique magni- 
fiques, un vrai bijou de sermon 


prêché par le révérend Père 
Grandin, lequel a retracé à 


grands traits les hauts faits de 
nos ancêtres avec un talent de 
maître et un coeur qui savait res. 
sentir les beautés de notre histoi- 
re..." 


. 


CHRONIQUE 
REGIONALE 


(De nos correspondants spéciaux ) 


ST EMILE DE LEGAL 
On remarque en ce moment 
parmi nous, M. J. A. Bruyère, 
d'Embrun, Ont., en visite chez 
ses deux fils, Camille et Joseph: 
MM. Chas. et Jos. Mailloux, 
beaux-frères de M. E. Deslau- 
riers, venus dans l'intention de 
s'établir, et M. J. Pilon, père de 
M. A. Pilon, du village. 


MM. Séguin vient d'acheter le 

lot—ÿ compris les bâtisses, que 
M. V. Cyr possédait au village 
pour la somme de 8600.00 comp- 
tant. ! 
M. Séguin a l'intention de te- 
nir uue écurie de louage et de 
faire le commerce de chevaux; il 
a loué sa terre, voisine du villa- 
ge, à M. C. Bruyère qui doit s’y 
installer incessamment. 


MM. M. Girard et Bouchard 
viennent d'acheter de M. A. Cou- 
pal, de Morinville, un magnifi- 
que étalon Ardenpais, au prix de 
$1800.00. 

“M. Rémi Baert a également é- 
changé, avec M. Coupal, une pai- 
re de chevaux de trait contre un 
superbe é:alon ide sang, trotteur. 

Les travaux des semailles achè- 
vent. Plusieurs fermiers même les 
ont déjà terminé depuis quelque 
temps. 

Le plus grand encouragement 
règne ici. 

A un hiver idéal sous tous les}; 


«apports, a succédé un printemps 
des plus favorables, nous nous 
demandons pourqnoi l'été, que 


l’on pressent déjà, ne serait pas 
aussi favorable. 


VILLENEUVE, St. Pierre 


11 semble bien certain que nous 
ne tarderons plus longtemps a- 
vant de voir les rails traverser de 
part en part le vieux St. Pierre, 
qui ne s’en portera pas plus mal, 
bien au contraire! 

I] y à quatre ans, deux tracés 
passant Dar St Pierré, furent ar- 
pentés pour le Grand Tronc, 
mais on sait que ce fut un tracé 
plus au sud, celui de Stony 
Plain, qui prévalut. Il y a trois 
mois une “équipe d'étude du C.N. 
R. est passée ici arpentant une 
nouvelle ligne, suivant très sensi-- 
blement celle de l’ancien Grand 
Tronc. Ce tracé a sans doute 
paru trop difficile, car on est oc- 
cupé à en étudier un autre à un 
mille plus au nord. , 

Quoiqu'il en soit, Villeneuve 
finira par avoir son chemin de 
fer, cela ne fait auccun doute. 
En effet, dans l’angle droit, for- 
mé par le G.T.P. allant vers 
l’Ouest et le C.N.R. allant vers 
le Nord, il doit se construire un 
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chemin de fer dans la direction . 
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Nord-Ouest, et cette ligne ne 
peut que passer. par Villeneuve: 
c'est topographiquement certain, 
si je puis m’exprimer ainsi. On 
ne peut en douter pour peu qu’on 
connaisse le pays et qu'on soit au 
courant des nécessités techniques 
de la construction d'un chemin 
de fer. 


Nous aurons ‘done notre che- 
min de fer; c'est affaire de temps 
et de... patience! 


Ta ‘malle 1ous parvient main- 
tenant de St. Albert trois fois par 
semaine au lieu de deux. Cette 
amélioration a été accueillie a- 
vec une extrême satisfaction, 


: Monsieur le curé “Tremblay, 
noire curé a eu la joie d’être re- 
joint par son fière M. Tremblay 
arrivé de la Province de Québec 
avec sa famille la semaine der- 
nière. : M. Tremblay a déjà ache- 
té une terre et compte s’y instal- 
ler très prochainement. 


BROSSEAU, Alta. 


Paroisse St. Laurent. 
Du ler au 8 mai, une grande 
mission sera prêchée en l’église 
St. Laurent, à Brosseau, par les 
RR. PP. Franciscains, de North 
Edmonton. 
A cette retraite est conviée 
d'assister toute la population 
composant cette paroisse, c’est-à- 
dire les habitants de Brosseau, de 
Lafond, de Providence et de Bens 
Lake. 
Nous espérons donc que du di- 
manche ler mai au dimanche 8 
mai, nos excellentes populations 
de la région viendront en foule 
pour entendre la parole toujours 
si éloquente et si apostolique des 
vénérés fils de St. François et 
nous ne doutons pas qu’un évé- 
nement aussi mémorable soit le 
triomphe de notre foi et l’im- 
plantation définitive du règne de 
Dieu parmi nous. 

Le jour de la clêture de cette 
retraite, le 8 mai, une grande 
croix sera plantée dans le ‘cime- 
tière de la paroisse en commé- 
moration de cette grande mis- 
sion. 


UN NOUVEAU CENTRE 
DE COLONISATION 


MEYRONNE, Sask. 


Cette jeune colonie, située à 
que vallée, à proximité de l’eau, 
du bois ei du charbon, se déve- 
loppe rapidement. La construc 
tion d'une ligne du C.P.R. qui 
doit la traverser est déjà en voie 
d'exécution. Il reste encore de 
très bonnes terres à prendre au 
sud. Mais il faut se presser. Pour 
plus amples renseignements s’'a- 
dresser soit à M. l’abbé Gravel, 
à Moose-Jaw, soit à M. l'abbé J. 
Bois, missionnaire à Meyronne, 
Sask. 
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LES FEUX DE PRAIRIE 


Ainsi que chaque printemps on 
signale de différents endroits que 
les feux de prairie font rage. 

La sécheresse exceptionnelle 
que nous subissons a pour effet, 
cette année, d'augmenter consi- 
dérablement le danger le ces in- 
cendies. 

En quelques cas les conséquen- 
ces ont été désastreuses. 

On mande en effet de Vermi- 
lion qu’une ferme possédée par 
des galiciens a été complètement 
rasée par le feu. Trois jeunes en- 
fants ont péri au milieu des flam- 
mes, 

En Saskatchewan de nombreux 
villages ont été menacés d’une 
destruction totale et tout danger 
d’une conflagration générale n’a 
pu être écarté qu’au prix des 
plus grands efforts et d’un tra- 
vail ardu, de plusieurs heures, 
des habitants. 

Le Fort Saskatchewan, Alta. 
a couru les plus grands dangers 
d’un incendie désastreux  same- 
di dernier. 

Des feux de broussailles, aoti- 


l'entrée d’un riante et magnifi- 
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vés par un fort vent ont envelop- 
pé la ville durant la plus grande 
partie de la journée. 

La fumée était inteñse et le pé- 
ril si imminent que la population 
tout entière se tenait sur le qui-' 
vive, prête à battre en retraite 
devant le terrible élément. 

Grâce aux efforts d’une cen- 
tuine d'hommes le danger put ê- 
tre écarté sans grands dommages 
iatériels, . 

De nombreux sauveteurs ont 
reçu des brûlures plus ou moins 
graves. 

À Edmonton même, durant la 
journée de dimanche dernier, un 
feu de broussailles considérable 
s’est déclaré sur la réserve de la 
Cie. de da Baie d'Hudson. 

L’alarme a été donnée aussitôt 
et pendant plusieurs heures, les 
rombpiers, les membres de la po- 
lice municipale et de nombreux 
particuliers ont travaillé à étein- 
dre les flammes qui menaçaient 
les constructions suburbaines. 

On croit que l’incendie fut al- 
Jlumé par les étincelles s’échap- 
pant d’une locomotive du G. T. 
P. 

Les précautions les plus minu- 
tiouses doivent être prises, pour 
écarter tout danger d'incendie, 
par les habitants de la campagne. 


L'IMMIGRATION À 
DOUBLE DURANT 
LE MOIS DE MARS 


Ottawa, 25. 


— L'immigration 
durant le mois de mars détient le 
record dans l’histoire du Canada. 

Le chiffre total de l’immigra- 
tion pour ce seul mois est de 53,- 
065 contre 16,664 durant le mois 
correspondant de l’an dernier. 

14,810 colons sont venus iles 
Etats-Unis, le surplus, 15,755, 
vient de, l’Europe. 

Durant l’année fiscale, termi- 
née le 31 mars 1910, l’immigra- 
tion totale a été de 208,794 per- 
sonnes: 103,798 venant des Etats 
Unis. 

Pendant le cours de l’année 
fiscale précédente, l'immigration 
totale se chiffrait à 146,908. 

Winnipeg, 25. — Jamais enco- 
re l’on avait tant vu d’imani- 
grants à Winnipeg que durant la 
semaine dernière. | 

On estime généralement que 
l'arrivage incessant des nouveaux 
venus a porté le chiffre de, la po- 
pulation à près de 200,000 per- 
sonnes. 

Tes hôtels débordent de voya- 
geurs et les rues empruntent une 
physionomie absolument unique. 

Il arrive une moyenne de huit 
cents personnes par jour, venant 
de l'étranger. 


LES TAXES DES TER- 
RAINS DU C.P.R. 


Si la province gagne sa cause elle 
recevra une somme de 
$26,000,000. 


M. Sydney Woods, ex-député 
procureur-général est parti, sa 
medi dernier, pour Londres où 
il doit comparaître devant le Con- 
seil Privé au sujet de procès in- 
tenté par la province au C.P.R. 

On sait que la province récla- 
me à la Cie de Chemin de fer Ca- 
me à la Cie de {Chemins de fer 
Canadien Pacifique toutes les 
taxes dues. pour ses terrains de- 
puis l’année 1886. 

Si la province obtient gain de 
cayse au Conseil Privé, le C. P. 
R. devra lui verser la bagatelle 
de $26,000,000. 


Sa cause est bonne, souhaitons 


qu'elle sorte vainqueur de la 
Jutte. 
mm 
ROOSEVELT RECU COMME 
UN ROI. 


La population de Paris fait une 
belle réception à l’ancien pré- 
‘sident des Etats-Unis. — Une 
| déclaration. 


Paris. — “Th, Roosevelt a été 
reçu ce matin avec tous le: hon- 
neurs que l’on rend à un souve- 
rain voyageant incognito. Un 
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Pour épargner de l'argent ache- 
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Satisfaction garantie 
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Après neuf jours de session à Edmonton la 
Commission Royale transfert son siège 
à Winnipeg . 


Après neufs jours de séances 
léontintes la Commission royale 
a ajourné son enquête vendredi 
Hernier. 

La Commission royale, s’est 
transportée samedi à Winnipeg, 
où l’audition de nouveaux té- 
moins a été reprise mardi matin, 
à la Bourse des grains. 

Durant sa session à. Edmonton 
la Commission a entendn les dé- 
positions de sept témoins: MM. 
B. Woods, Jas. À. MacKinnon, 
Geo. Æ. Seymour, J. F. MeMil- 
lan; J. K. Cornwall, le Dr Wa- 
dell et Jack Southworth . 

Cent vingt documents ont été 
remis à la Commission. 

La première période de l’en- 
quête est terminée et, sans que 
cela fasse l’ombre d’un doute, le 
gouvernement est . sorti absolu- 
ment indemne de l'épreuve. 

Tous les honneurs ont été pour 
lui, 

MM. James K. Cornwall et 
Woods ont été interrogés et ré- 
interrogés pendant de longues 
heures. 

Les insinuations des ‘“‘dissi- 
dents”, qui prétendaient que M. 
Cornwall ne pourrait pas demeu- 
rer dix minutes à la barre des té- 
moins sans être disqualifié im- 
médiatement de son titre de dé- 
puté, ont eu le sort qu'elles mé- 
ritaient,. 

La honte en a rejailli sur leurs 
auteurs. | 

M. James K. Cornwall est sorti 


la fête haute de l'examen long et 
minutieux de M. Bennett. 

L'examen de M. Woods, qui de- 
vait prouver la véracité d‘une 
quantité d’assertions plus ou 
moins fantaisistes sur les transac- 
tions de la Cie de l'A. & G. W. 
R. avec le gouvernement n’a ap- 
porté aucun fait nouveau. 

Avec pour conseil l’homme in- 
cntesiablement adroit et intelli- 
gent qu'est M. Bennett, les dis- 
sidents n’ont pu convaicre M. 
Cornwall de corrélation quelcon- 
que avec la Cie. ;et en dépit que 
tous les documents, en possession 
du gouvernement, aient été pro- 
duits à l’enquête ils n'ont pu 
prouver que le contrat n’a pas été 
le meilleur que le gouvernement 
pouvait signer en l'occurence. 

Voilà ce qu’il ressort de la pre- 
mière (partie de l'enquête, et qu'i 
importe de se bien pénétrer. 

Au nombre des témoins qui se- 
ront appelés à déposer devant la 
Commission Royale, à Winnipeg, 
sont MM. G. D. Minty, A. W. 
Faulkner, Jobn Wocdman, Wm 
Bain, Stuart Tupper, Ross Su- 
therland, Emerson, etc. 

Certains journaux contestent à 
la Commission le pouvoir de-sié- 
ger en dehors des limites de Ja 
province. 

Un grand nombre de citoyens 
d'Edmonton, intéressés dans la. 
question d'enquête sur le contrat 
de l’A..& G. W. R., ont suivi la 
Commission Royale à Winnipeg. 
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cordon de troupes gardait les à 


bords de la gare où une foule 
norme s'était massée maloré 
l’heure matinale, Les représen- 
tants du gouvernement ei le la 
municipalité l’attenda'ent à la 
gare et lui ont souhaité Ja 
venue. 


men 


-M. Roosevelt a élé em kit en 
automobile à J'ambas te améri- 


caine où l’attenduient Madame et 
Mlle Ethel Roosevelt. 


M. Roosevelt est allé rendre vi. 
site cet après-midi au président 
Fallières et à M. Pichon, minis- 
tre des affaires étrangères. L'un 
et l’autre lui ont immédiatement 
rendu sa visite à l'hôtel de l’am- 
bassade des Etats-Unis. 


M. Roosevelt à fait une décla- 
ration au sujet de la dépêche de 
Rome, qui dit que lorsqu'il sera 
aux Etats-Unis, il fera tout son 
possible pour faire chasser de 
Rome ‘‘les Méthodistes qui sont 
une disgrâce pour toutes les re- 
ligions.’’ M. Roosevelt a donné 
le démenti le plus formel à cette 


L 


rumeur. 
.Le—Hole——-de 


LA LANGUE FRANCAISE EN 
ANGLETERRE 


Madame Réjane ouvrira sous peu 
un athéâtre à Londres. 


æ 


Londres 26.— Les journaux du 
soir annoncent que Londres va 


désormais avoir un théâtre fran- 
çais en permanence. Ce théâtre, 
qu s'ouvrirait dans le courant de 
la présente année, serait installé 
et dirigé par Mme Réjane. 

La grande artiste aurait décla- 


ré à des amis que le public an- 


glais lui est particulièrement 
sympathique, et qu'elle croit qu- 
un théâtre français aurait de 
grandes chances de succès à Lon- 
dres. i 
Elle n'y jouerait que des pièces 
modernes et consacrerait. en ou- 
tre une partie de son temps à 
faire avec sa troupe des tournées 
dans les grandes villes d’ Angle. 
terre. 


LES ELECTIONS 
EN FRANCE 


À l'heure où nous mettons sous 
presse, il est encore impossible 
d'obtenir des informations exac- 
tes sur le résultat des élections de 
dimanche dernier. 


Voici la seule dépêche qu’ait 


encore communiquée . la Presse 
Associée. 
Paris, 26..— Les dépêches da 


là province indiquent que.la jour- 
née des élections a été fort cal- 
me, sauf dans quelques circons- 
criptions de l'arrondissement de 
St. Etienne, Loire. 


Les rapports mentionnent que 
l'agitation créée par les catholi- 
ques à eu peu d'effet sur le 
““bloc'’ républicain, ainsi que 
l'on appelle la confédération des 
groupes de gauche. 

À deux heures du matin les ré- 
sultats obtenus étaient les sui- 
républicains du ‘“‘bloc’’ 75, 
conservateurs d4, socialistes 25. 


vants : 


Jusqu'à présent des ballotages 
seront nécessaires dans 84 circon- 
scriptions. 

Parmi les députés ré-élus nous 
mentionnerons, MM. Briand, 
président du Conseil, Viviani, 
ministre du Travail, Cochery, mi- 
uistre des Finances, Caillaux, Ca- 
mille Pelletan, Maurice Barrés, 
membre de l’Académie Françai- 

Lucien Millevoye, l'amiral 
Bienaimé, M. Denys Cochin, et 
Paul Deschanel. 

En deux endroits différents à 
Chambéry et à Eraville, des trou- 
bles sérieux se sont produits. A 
Chambéry la populace a tenté 
d’incendier la mairie et la force 
armée a dû être appelée pour ré- 
tablir l’ordre, 

En un autre endroit le maire a 
tiré un coup de revolver sur ‘un 
électeur au moment où celui-ci 
déposait son bulletin dans l’urne, 

Le mobile auquel ce maire a 
obéi est t étranger à à la politique, 
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AVOCATS 


. LUCIEN DUBUC LOUIS MADORE 


: DUBUC & MADORE 
AVOCATS et NOTAIRES 
Avocats de ia Banque d'Hoch--laga 

PRETS d'ARGENT 


-Bureaux : Norwood Block 
EDMONTON 


ET. E. DELAVAULT 


AVOCAT - NOTAIRE 


Agent Consulaire de France 
BUREAUX : 
MM. Bishop, Grant & Delavault 
152 JASPER AVE, EST. 


OMER ST-GERMAIN 
AVOCAT ET NOTAIRE 


MORINVILLE, ALTA. 
Boite B. P. 20, Telephone 5 


DAWSON, HYNDMAN & HYNDMAN 
AvocarTs, NOTAIRES, ETC. 


Ednionton, Alta. 
Argent à prêter sur propriété 
foncière 
‘Bureaux: Edifice McDougall 


H. J. Dawson J. D. Hyndman 
H. H. Hyndman 


RDA CREATED REINE PE DRE NES OEIL TRAIN CUS ER 


À. . MEDECINS . . 
ARC AC AE LC AAA D A NS 


Dr R. B. WELLS 
ëlève des Hopitaux de Londres, Naw- 
York et Chicago 
Spécialité pour les maladies des yeux, 
des oreilles, du nez et de ia gorge. 


Bureau : Edifice Norwood 
Heures de consultations : 10 am. à { p.m, 


2pem à 5 pm, 7 pm. à 8p.m, 
Examen des yeux pour choix de lu- 
nettes, 


Dr W. HAROLD BROWN 


Spécialiste pour les YEUX, les OREILLES, le NEZ 
et la GORGE 


Bureaux : Edifice du Credit Foncier 


HEURES DE CONSULTATION : 


9 heures à m. à 12.30 heures p.m. 
1.39 heure p.ui à 5 heures p.m. 
Par arrangement seulement. 


Examen de la vue pour choix de lunettes 


DENTISTE 
Dr. V. GC. MULVEY, Chirurgien-dentiste 
CHAMBRE 15. EDIFICE SCHATTNER 


Coin de l'avenue Namayo et de la rue Isabella 
Bureaux toujours ouverts, Prix modérés 


Telephone 2825. On parle français 


Dr L. G. FREDETTE 
MéDecin-VÉTÉRINAIRE 
Bureau et Infirmerie : 253, AVENUE QUEEN 


Dix ans d'expérience 


Seul vétérinaire francais licencié à 
Edmonton 


MADAME MEADOWS 
Specialiste pour la vue 


131 Avenue Jasper Ouest 
Chambre 4, 2eetage 
EDMONTON 
Heures d'office : 9 à 6 hrs 
di soir de 7 à 9 hrs. 


Same- 


AL COTE, D.LS., CE, F. 8, SCUTH, B,Sc, O.GRLE, 


COTE & SMITH 


Arponteurs de terrains, emplacement de villes, limites à bois 
at mines, Estimations fournies sur {a rendoment et 
fa qualité du charbon 


7 Office : Cristal BIK, 
Hole Se0 & 1279 EDMONTON, ALTA, 


MAURICE KIMPE 
ARPENTEUR DES TERRES DU Do- 
MINION ET 
INGÉNIEUR CIVIL 


VICE CONSUL DE BELGIQUE 


Chambre 12, Crédit Foncier, Phone 2638 


BARNES & GIBBS 
Architectes llcenclés 
R. Percy Barnes, F.A.I.C. 4.A.A, 
C. Lionel Gibbs, DLS.A., A A.A, 
141, Ave Jasper, Edmonton. Tel, 1861 


JAMES HENDERSON 
Membre de l’Institut Royal des 
Architectes Britanniques 
Architecte Hcencié pour l'Alberta 
42 Ave Jasper Ouest, Crystall Block 


LES CONTRACTEURS 
Font nos prix pour nos matériaux de 
construction 
Ciment, plâtre, portes, chassis, 
papier, etc. 

. Gorman, Clancey & Grindley 
Edmonton, Calgary Nelson 


The Alberta Gieaning Works 
754 Première rue 


Nettoyage français à sec de tous vête- 
ments pour hommes, femmes et enfants 


Tout travalt est complètement garanti 


Avez-vous l'intention de faire une 
vente à l’encan 
Si oui, écrive 
HARRIS, ENCANTEUR 
u voyez le 
CHAMBRE 1 EDIFICE McDOUGALL 
EDMONTON, (ALTA.) 


Fermes et bestiaux 


1 


RE 


White Rose (Fancy Patent) 


Vo ess - 


& Minoteries a Edmonton, 


Strong Bakers et Golden Harvest 
Crême de bléet farine de blé entier 
En vente chez tous les épiciers et marchands de farines 


Alta. 


Hotels et Restaurants 
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HOTEL | YALE 


a KE M 
Changement de plan 
R # 18 
Depuis le ler septembre 
dernier l'Hôtel Vale est di- : 
rigé selon le plan umé- 
ricain. La direction conti- 
nuera à satisfaire les besoins 
du publie, dans l'aveuir, ain- 
si qu'elle la fait dans le pas- 


sé et sollicite que vous Jui 
conservieZz votre clientèle, 


K mt 2% 
TAUX : 


82.30 par jour ; chambre avec 
bain, 53.00: certe de repos 


58.00 
8 Av. Jasper Est 
È Telephone 1357 


(= 
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2006666008600068606060600662808 |L 
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Richelieu Hotel 


3, N. Pomerleau, Prop 
M X 


81.50 et 82.00 
: $7.00 


Pension : 
Pension à la semaine 


CRUE 
PRIX MODERES 


QUEEN’S HOTEL 


Ave. Jasper est 


L’'hotel ie plus ancien et le mieux 
connu d'Edmonton 
Quartiers généraux des Canadiens- 


français 
B. HETU, propriétaire Tel. 16:6 


LEFAREEES LA LS EE ES ER IAE TERRES P ROOVANNIOLAUEIEUDES 


CAMPBELL et OTTEWELL 


.MINUTIERS et MANUTACTURIERS des 


FARINES DE BLE DUR DES MARQUES 
SUIVANTES : 


Peacemaker (Fancy Patent) 


FRÉte ET TETE STD TÉTETETETSSE 


Telephone 1542 * Ë 


SARA RAENNnNNIAANNINRNsNRIARIININANAREAT 


"EDMONTON SEED HOUSE 


2341, 


RUE RICE 


La plus grande maison de grains de semence de-l’Ouest. Semence de mil ; 
pois de champ ; AVOINE DE SEMENCE, etc. 


POTTER MARSHALL CO. 


Guérit tous Rhumes et Maladies de la Gorge, des Bronches 


et des Poumons. 


FEUILLETON DU ‘ COURRIER DE L'OUEST 


La Maison de Burgau 


à 


No. 16 
D'un mariage pour moi ! fiti Nous avons la douleur de voir 


Monique regardant très loin 
si ellene voyait pas avec qui 
on aurait pu la marier à Black- 
horn, 

Avez-vous des engagements 
antérieurs ? 

Il y eut une courte pause, 

Non, dit Monique. 

.. Vous ne repousseriez donc 
pas l’idée en principe si elle é- 
tait liée au sort de votre père ? 

Non, dit la jeune fille dans 
un détachement complet d’elle- 
même. 

Et elle ajouta tout bas : 

——Je n’y . ai jamais réfléchi ; 
quand je pensais à mourir pour 
lui, je ne pensais pas qu’il püût 
m'être demandé pire. 

Il ne réleva pas l’inconsciente 
ironie à la fois sanglante et can- 
dide de cette réponse." 

. Ces jalons posés, il commença 
l'attaque. 

Je dois d’abord vous confier 
un secret de famille dont laigra- 
vité vous prouvera la confiance 
; que je place en vous. 

Cette gravité prouvait plutôt 


“au pouvoir de sir Bear. 

Mais je suis contraint de 
‘vous imposer le silence sur tout 
tout ce que je vais vous dire. 


[gnait avec assez 


Jean de Burgau, notre plus pro- 
che parent, le chef actuel de la. 
maison de Burgau, frappé par la 
maladie mentale qui, sans trou- 
bler ses facultés, les a partielle- 
ment affecté. Des soins constants 
un dévouement plein de vigi- 
lance lui sont nécessaires non seu- 


lement pour assurer les précau- 
tions minutieuses que réclame 
son état, mais encore pour lui 


rendre son sort plus supportable 
Le jeune lord Jean Burgau.... 
Oui, dit-il, il est lord de Burgau 
depuis la mort de lord Archibal. 
C'est même d'après les instruc- 
tions que nous a laissées son on- 
cle, lors de sa dernière visite, que 
nous agissons. Nous sommes 
convaincus que des services mer- 
cenaires n’entoureraient jamais 
Jean d'assez de sécurité et d’af- 


‘fection, et en décidant de le ma- 


rier, nous avons pensé à vous. 
N'oubliez pas que lord Arehibald 
vous a vue. Je ne vous abuse en 
rieu, Je cherche si peu à vous 
cacher la nature et la portée des 
engagements que vous allez pren- 
dre que je veux vous montrer à 
l’instant mon neveu. 

“Le vieux Jacob, qui le soi- 
d'intelligence, 
est mort. Célia-Jane ne suffirait 


En vente partout: 25 cents la bouteille. 


point à sa tâche sans une direc- 
tion éclairée qui sera la vôtre, 
mais vous n’auréz aucune ogcu- 
pation fatiguante. Vous verrez que 
notre malade n'a rien d’effray- 
ant. Il est très soumis à Célia- 
Jane et, en cas de besoin, notre 
secours immédiat est toujours à 
votre disposition. Vos services se- 
ront récompensés par un douai- 
re et vous serez lady Burgau. Si 
la sagesse et la raison sont vos 
véritables conseillères, vous ac- 
cepterez. J'ai cru comprendre 
que votre père se déchargeait a- 
vec plaisir de tout souci vis-à-vis 
de vous. Vous me donnerez votre 
parole de ne jamais révéler les 
circonstances da votre mariage, 
de rester muette sur tout ce qui 
touche à ce sujet. Inutile de nous 
exposer tous à des commentaires 
aussi ‘aux que malveillants. Di- 
vers considérations nos obligent 
encore à dissimuler là présence 
de mon neveu à Blackhorn, mais 
cette précaution sera bietôt su- 
perflue. 

Monique suivit sir Bear sans 
rien dire : ne savait-elle pas où 
il la conduisait ? Avant d’être 


bien revenue à elle, d’avoir ras- | .. 


semblée ses efprits en déroute, 
elle était dans le pavillon de l’E- 
tranger, devant Jean de Burgau. 

Elle se demanda tout à coup si 
Jean n'allait pas laisser paraître 
qu’il la connaissait déjà, que ce 
n'était point la première fois qu’ 
elle venait ici Mais il n’en fut 
rien, et cette indifférence qui 
pourtant Ja sauvait, serra le 
cœur de Monique. 


Quand elle fut de nouveau seu- [ne pouvait la leurrer de pareille | 
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Comptables ot Gonriers 
RETIENS 


ANDREW H, ALLAN 


AUDITEUR, COMPTABLE, LI- 
__ . QUIDATEUR | 
Auditions de livres, mensuelles et heb- 
” domadaires 
Chambro (04, Edifico Windsor 
Boite postaloW74 EDMONTON Tél, 2920 
| 


Téléphono 1529 623 Promièro rus 
WESTERN CARTAGE GO. 
Transport de moubles, pianos, eoffrés. 
forts ot. marchandises do toutes eortes 
par des hommes compétents ot responsa- 
bles. Livraison à domicilo de colis d’ex 
W. À. Léonard 3, ÀI., Hionry 
press. 


t . 


H, À. CLEGG, 
Encanreur gr BourRzEuR 


617, deuxlème rue--volsin du patinoir 
EDMONTON | 


__— 


licard, 


ont maintenant leur bureasi : au 


No. 248 Àve ] asper 
Chambre No. 4. : 


Téléphones : 
Office, 1816 
Résidence, 1798 


Le Séch 


toit une terrasse. 
Il est établi sur un seul 


Meubles de. 
première 


qualité faits 


sur commande 


Vitrines. 


263 AVE. JASPER 0. 


Le “Courrier de l'Ouest” est l'organe des cen= 


tres canadnies-françcais 


le avec sir Bear, la jeune fille 
balbutia : 

—Je ne refuse pas... 
lerai sur lui. 

Ellle fixait son regard effrayé 
sur le visage sévère du baronnet. 

—Je ne refuse pas, répéta-t-el- 
le, je remplacerai Jacob. Je don- 
nerai au malade tout mon temps, 
toutes mes peines. Je n’aurai pas 
peur.... non, je vous le jure, je 
n'ai pas peur de lui. Je le soi- 
gnerai comme 8’il était mon frè- 
re, 

—Le soigner, c’est bien, mais 
il faut l’épouser, dit sir Bear 
d'un ton catégorique, 

Elle recula palpitante en mur- 
murant : 

—{L'est impossible, 

1 répliqua froidement : 

—Fort bien. Vous en êtes juge. 
Dans combien de jours passera le 
bateau qui emmènera votre pè- 
re ? 

—Mais, dit-elle, aiguillonnée 
par le souvenir que réveillaient 
cruellement ces derniers mots, 


je veil- 


mais puisque je resterai près de 


lui, que je serai sa gardienne, 
sa servante.... 
.C’est à mon tour de répon- 
: impossible. Vous êtes trop 
jeune. Que n’avez-vous trente 
ans de plus ! Ce n’est ni: votre 
faute ni la mienne. Toute jeune 
que vous êtes, nous reconnaissons 
vos qualités, nous vous confions 
la santé el le bonheur de notre 
malheurenx parent ; peut-être 
votre préseno®, vos attentions, ra- 
nimeront-elles en lui... 

Il hésita, sir Bear lui-même 


dre 
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oir 
est le plus perfectionné des séchoirs connus. 


il peut être employé sur une pelouse, un balcon, un 


PION MANUFACTURING CO. Ltd. 


Prix et renseignements sur demande. 
On demande des agents dans toutes les localité 


LE CoURRLEIL DE L' ous HI : JEUDI, IL 28 À AVRIL, 190. en 


SPORT 


The Edmenton Sporting Goods Depot 


Simpson & Von tlaasi 


Armes, munitions, et articles désport, || 


Fusils réparés. Les commandes ven- 
art de 
attention spéciale, 


833 ave. Jasper est : : Edmonton 


a compagne reçoivent une |! 


130, Ave JASPER 
EDMONTON 


TE GAGNER 


PHARSIACIEN 


SUPERBE PIANO “NEW 
ART BELL ” à vendre, n’a je- 
| mais servi, occasion - exception- 
i lee pour une vente rapide. 

Prix envoyé sur demande faite 
u “Courrier de l'Ouest,” 654 


Douxième rue, Edmonton. 


FERMIERS 


Envoyez les peaux que vous 
désirez faire tanner, soit en 
Cuir pour harnais ou en 
Robes, à la 
CAMROSE TANNERIE CO. 
Ltd. 
Camrose, Alta. 

Les plus hauts prix sont 
payés pour les peaux que 
vous envoyez pour vendre. 


poteau. 


Meubles pour 
banques, 


7 


bureaux, 
bars, 
bijouteries 


et magasins. 


Téléphone 2510 


de l'Ouest. 


chimère. 

La reconnaissance peut l'atta- 
cher à vous. 

Mais, sur ce thème, le baronnet 
était impuissant à tromper Moni- 
que. Qui mieux que la jeune fil- 
le connaissait cette _insensibilité 
qui répondait à sa plus chaleu- 
reuse abnégation ? Elle consu- 
merait les forces de sa jeunesse, 
elle dessécherait la ‘sève de son â- 


me dans une impuissante entre-. 


prsise. Ne s'était-elle pas déjà 


heurtée à la torpeur glacée de. 


Jeaï comme on se heurte du 
front et des mains contre une in- 
exorable muraille? elle finirait 
par s’y briser. 

Sir Bear continua sans miséri- 
corde et sans’ colère. Josiah com- 
me ses’frères s’en étaient remis 
au gouverneur du souci de cette 
négociation et leur noble foi fi- 
liale ne s'était pas égarée. 

Mais ai-je à vous dire que 
êtes libre d’acccepter ou de re- 
fuser ? nl 

E probablement pour .mieux 
imprimer en elle la conviction de 
cette liberté, il poursuivit : 

… Vous êtes mieux à mêmeque 
moi d'apprécier la situation de 
votre père. Si l’arrangement que 
je vous soumets vous paraît irré- 
alisable, nous devrons nous incli- 
ner. Mais il est juste aussi que 
notre attitude à, votre égard dé- 
pende de votre décision. Si vous 
vous dérobez à notre premier ap- 
pel, nous jouerions en vous aidant 
davantage un rôle de dupe. Pa- 
trice O’Hara à notre argent et je 
n’essaierai pas de le lui repren- 
dre, Mais) je: vous avoue que, de- 


I oacheva pourtant. 


Capital payé et réserve, 


Suecursate d'Edmonton, : 


Siège social, social, Montréal 


Transactions générales d'affaires de banque 


819,600, 000. 09 


A. C. FRASER, 
Gérant 


pr ne 
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Depuis plus dun demi siècle 
LES ALLUMETTES EDDY 


sont. parvenu à substituer 


Ë 
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An 


ous fabriquons ces allume 


sont les principales allumettes employées au Canada 
Un progrès cunstant et l'amélioration des materiaux 


souffrée la parfaite et ‘‘up-to-date” allumette “* Silent.” 


Pourquoi employer une allumette de 
‘ qualité inférieure ? 


Usez les allumettes Eddy toujours et partout. 
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Fabriqué seulement r 


HALLIER & 
Téléphone 1327 


Gapitat autorisé, $10,000,000 
Bureau prinelpal, TORONTO, Ont, 


Londres: Now-York: Manhatta 


$5.00 et moine 
Audesus de 6.00 et ne dép 
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porée du 


est pur et sain et ne peut être surpassé comme saveur, 


Capital vayé, S6,000,000 
D.RWILKIE, Président, 


Agonts on France: Crédit Yyonnafs: Angleterre: Lloyds’ Bank, Bureau, rue Lombard, 

Bank: Minnoapolie: Firot National Bank; St. Paul: 
Seconé National Bank; Chicago : First Nationnl Bank, Suceursales à Manitoba, Aïber- 
ta, Saskatchowan, Colombio Ænglaiso, Québoc ot Untarlo, 


Letrres de Credits pour voyageurs, bonnes dans (ons les pays . 
‘Bank Moncy Orders,”" aux prix suivants: 


Ces mandats sont PAYABLES AU PAIR à n'importe quel bureau de Banque incor 


DEPARTEMENT D'EPARGNES, Intérêt alloué sur les dégots, aux taux courants, ot à partir de la date du dépot 


ALDRIDGE 


223 avenus Jasper E, 


Fonds de Réserve, 85,000,000 
Hon, À, JAFFRAY, Vico-Président 
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acsant pas go - . Pots 
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Canada 


0. R° PF. KIRKPATRICK, Gérant 


The CON 


Embaumeurs et 


Chapelle privée 
186 rue Rice 
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vant cette dureté de coeur, devant 
votre ingrate obstination à re- 
pousser un plan aussi avantageux 
pour vous qu’au malheureux qui 
a besoin de vous, je m’abstien- 
drai de dérouter ce qui est après 
tout la justice de mon pays et je 
ne mettrai pas en jeu les influen- 
ces qui pourraient aider Patrice 
O’Hara et favoriser sa fuite. 
Vous n'’ignorez pas que la sen- 
tence de votre père serait... | 

Elle couvrit son visage de ses 
mains pour ne pas entendre Je 
mot épouvantable. Elle gémit 
d’une voix à peine distincte, Li u- 
ne voix d’ agonie : 

Par grâce... par grâce... 

Ce n’est pas moi, dit presque 
doucement sir Bear, ce n’est pas 
moi qui ai la grâce de Patrice 
O’Hara dans les mains. 

Elle regarda machinalement 
ses mains à elle, ses mains effi- 
lées et blanches. Etait-il possi- 
ble qu elles fussent chargées d’un 
aussi terrible fardeau! 

—Donnez-moi du temps, 
elle. | 

—Non, c’est tout de suite... 

I] fallait bien que cela fût tout 
de suite, car, peu de jours enco- 
re, et Patrice O’Hara serait par- 
tiellement à l’abri... tout à fait 
peut-être. . 

Sir Bear reprit d’un accent 
consciencieux : - 

—Ce mariage qui se fera selon 
le rite protestant sera, s’il vous 
convient, une pure formalité, Le 
passage de votre père chez nous 
ess resté sécret, il n’y aura pas 
de ce chef une ombre de diffioul- 

- Si je vous donne ces. expli- 


+ 


dit- 


CRAN AER RARES ES RRRRERARBBRRNE HENANTRREMEER 


ELLY, McHINLEY 


COMPANY menivEn 


de pompes fumebres . 


Succarsalo d'Edenonten 


Entrepreneurs 


et ambulance 
° Tel. 1528 
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cations, remarquez qu’elles ne 
modifient rien, et que si je vous 
proposais un mariage musulman, 
cela ne changerait pas la situa- 
tion. Quels que soient les -dé- 
tails accessoires ou les motifs de 
votre décision, si vous acceptez 
votre père échappera, si vous re- 
fusez... 

—Non, non! vous ne ferez pas 
cela... 

—Au contraire, je ne ferai rien 
et cela reviendrai au même. Mais 
remettez-vous-en complètement à 
nous, et ne tentez pas la moindre 
restriction, ou n’accusez que vous 
des conséquences. 

S'il vous plaît de ne pas re- 
rardes cette formalité comme un 
mariage, continua égir Bear sans 
qu’il fût possible de distinguer 
clairement une note sardonique 
dans sa voix, considérez la com- 
me une promesse de soigner fi- 
dèlement Jean de Burgau qui de- 
vait être votre protecteur. Vous 
vous consacrez à lJ’allègement 
d’une infortune. Lord Jean est 
condamné, vous aurez adouci ses 
derniers jours. Vous recouvrerez 
alors votre liberté. . Patrice O’- 
Hara aura depuis longtemps la 
sienne... pourvu que vous. me 
donniez votre réponse à à temps. 

Toute cette nuit, Monique fut 
livrée à d’indicibles tourments. 
Sir Bear l'avait dit, elle était 
seule arbitre, Ce qu'elle choisi- 
rait allait s’accomplir, il fallait 
qu’elle ‘choisit. .: et qu’elle choi- 
sit i à temps. [ 


| (Baie à le pis 5 


., nee sq 


: Le bill de 


Ottawa, 23 avril. 

LE la marine .a été a- 
dopté définitivement par la 
chambre aujourd'hui. La motion 


de troisième lecture proposée par 


Sir Wilfrid Laurier fut ratifiée à 


. une majorité de 41 voix après un 


vote pris vers les 5 h. 30 de l’a- 


: près-midi. Contrairement aux in- 


LR aNétore niléo à se 
. entions prêtées à l'opposition, 


"celle-ci n’a pas proposé le renvoi 


du pill'h six mois, pas plus qu’au- 


.cun autre amendement, la jour- 
née à cependant été marquée par 
“un magnifique discours de l’hon. 


. M. Fielding sur la question, dis- 


Canada d’avoir une marine 


‘cours au ours duquel il démon- 


tra l'inanité des prétentions de 
la gauche ec la nécessité pour le 
na- 
tionale. 

Une seule chose à noter à pro- 
pos du vote. M. Verville, le dé- 
puté ouvrier de Maisonneuve, 
qui avait jusqu'ici fait «cause 


commune avec le parti Monk a 


voté avec. le gouvernement pour 
l'adoption du projet de loi. 
Le bill de la marine est pré- 


. - senté de nouveau, dès le début da 
"‘ la séance, pour subir sa troisiès 
-me lecture. 


M. Borden se lève le premier. 


déclarant qu'il a quelque chose à 


‘ajouter à ses remarques d'hier. 


gent plutôt qu'en 
‘une marine, eë il maintient que 


‘Il répète que le gouvernement ai- 
derait beaucoup plus à l’Empire 
en faisant ‘un (don direct en ar- 
construisant 


le peuple aurait dû être consulté 
avant qu'aucune politique navale 
ait été adoptée. C’est l’aititude 
que prit le parti libéral dans le 
cas de la construction du Paci- 
fique Canadien. Jamais la ques- 
tion de la marine n’a été soumise 
à l’éléctorat, bien que le projet 
actuel soit l’opposé de celui de- 


‘mandé à la conférence impériale 


de 1907. 


 : M. Borden prétend que le parti 


conservateur durant dla session 
actuelle à suivi la ligne de con- 


: duite adoptée par la résolution 


du 29 mars et que ce sont les li- 


. béraux qui,ne se sont pas con- 
formés au texte de cette résolu- 


{ion puisque le bill ne pourvoit 


pas à la coopération à la marine 
impériale tel que l'avait deman- 
dé FAmirauté. 

Il n'a pas l'intention de pro- 
poser que les forces navales du 
Canada prennent part à toutes les 
guerres de l’Empire, mais il 
maintient qu’en temps de guer- 
re il ne devrait y avoir qu'une 


‘force navale prête à faire face à 


tout ennemi qui se présenterait. 

D’après le bill du gouverne- 
men* l’ennemi aurait à compter 
avec la marine britannique et en 
plus avec un arrêté ministériel qui 
pourrait bien n’arriver que lors- 


que l'intégrité de l’Empire aura 


été aëtaqué. Tout retard. peut 


causer un désastre et ce serait 
. une pauvre ,satisfaction que de 
renverser un gouvernement <ça- 
-nadien après que l'empire eut été 


anéanti. 
… L'hon. M. Fielding répond vi- 
goureusement au chef de l’Op- 


“position. Le bill ne renferme au- 
cun principe nouveati 


mais ne 


- fait que confirmer le principe 


posé il y a déjà des années, lors- 


. que le Canada a pris charge de 


sa défense militaire. 
Le ministre des Finances don- 
ne lecture de la résolution adop- 


..tée unanimement par la Chambre 


l'année dernière ei maintient que 
non seulement elle est opposée à 


toute politique de contribution, 


mais qu'elle est une affirmation 


du principe de la création d’une 


marine canadienne, telle que pro- 


: ‘posée: par le bill. ' 


Il affirme que le _gouverne- 


: ment a agi de concert avec l’a- 


. mirauté et que son projet de ma- 


rine est entièrement . conforme 
aux désirs du gouvernement bri- 
tannique, 

‘Depuis longtemps la Canada 
s’est opposé à toute politique de 
contribution et personne ne s’en 


- est jamais plaint jusqu’à la volte- 
: face de l'opposition cette année. 


- ments de la droite, 


‘suivi, sans détours, 


| par le peuple canadien. 


applaudisse- 
M. Fielding 
maintient que le gouvernement à 
ü la politique 
qu’il s'était tracée dès le début et 
que cette politique est approuvée 
Les li- 


Au milieu des 


. béraux sont restés à leur poste, 


:" tandis que l’Opposition 
._ rétraite. 


. Lé ministre des linances dé- 


‘ clare ‘que la construction d’une 


-: ‘Ælotie pour la protection 
: | ment de la côte du 
 . n'aurait pas été approuvée par le 
"peuple. 


seule- 
Pacifique 


Il fallait aussi songer à 


D lx' défense de la côte de l’Atlan- 


tique et.il prouve que le gouver- 


L] 


nement canadien a accepté . les 


battait en | 


parer) 


PARLEMENTAIRE 


| FIQUE PIANO 


| MAGNI 


propositions de l’Amirauté en 
donnant lecture du mémorandum 
recommandant la construction de 
flottes coloniales, pour coopérer 
avec les forces. impériales. 
L’Amirauté a proposé la cons- 
truction d’une. flotte pqur le Pa- 
cifique ec une telle flotte en au- 
rait forcément nécessité une sem- 


ABSOLUMENT NEUF, MARQUE 


“NEW ART BELL” 

à 

VENDRE 
à 


PRIX TRES REDUIT 


blable pour l'Atlantique, d’où 5 
une dépense considérable, Au | S'adresser le plus promptement possible 


lieu de cela, on a suggéré deux 
plans: l’un comportant une dé- 
pense de $600,000, et l’autre de 
#400,000 ; le premier pourvoyant 
à la construction de 11 vaisseaux 
avee un équipage total de 2,194 
hommes, fut finalement adopté, 
ce qui n’empêche pas que l’Ami- 
rauté était prête à accepter indif- “ . 

# : 3 
féremment l’un ou l’autre de ces 31! AVENUE JASPER 0. 
deux plans. 

M. l'ielding soulève de nou-|} nes 
veau les applaudissements de la 
droite en déclarant qu'il espère La seule 
que ces navires seront construits 
en Carada, qu’il croit même fer- 
nement qu'il en sera ainsi par- 
que la chose est très faisable 

L'Oppo-. m critique le em 
vernement parce qu’il ne dépen- 
se (pas assez pour. la défense de 
l'Empire e c’est cette même op- 
yosition qui, chaque année, re- 
proche au gouvernement de dé- 
penser trop d'argent ” pour le 
pays; il n’y a guère moyen d'é- 
tre plus inconséquent. 

Quant à l’appel au peuple, le|} 
ministre des finances n’en voit|E 
guère la nécessité; cette politique! E 
n'est pas plus nouvelle que lors-|} 
que les dépenses de la milice ont 
été portées ide $1,000,000 à $7.- 
000,000. Et pourquoi l'opposi- 
tion n'exige-t-elle pas aussi un 
appel au peuple pour les $20,- 
000,000 qu’elle veut envoyer en 
Angleterre ? . 

M. Fielding pense que le par- 
lement a parfaitement le droit 
d'adopter ce bill sans avoir pour 
cela à consulter le peuple, vu 
que les députés sont les représen- 
tants de ce peuple. 
‘Le renvoi du bill à six mois 
n'étant pas présenté par la gau- 
che, contrairement à l’attente gé- 
nérale, à 5 h. 80, les députés sont 
appelés à voter sur la 8e lecture 
du bill. C’est un vote stricte- 
ment de parti, le résultat étant: 
pour 111, contre 70, soit une ma- 
jorité de 41 pour le gouvernement 
exactement la même que celle 
enregistrée lors de la deuxième 
lecture. : ù 
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maison 
exclusive 

de papier 

de tapisserie 


à Edmonton 


Nous avons l’assortiment 
de papier de tapisserie le 
; plus considérable qui ait 
été jamais vu à Edmon- 
ton. Tous les modèles 
de 1910. 


trop tôt pour faire votre 


Il n’est iamais 


choix. Carnet d’échantil- 


lons envoyé sur ‘iemande. 


Nous sommes les seuis agents pour les papiers Birds 
& Son, Buffalo & New York 
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Afin d'augmenter dans une large mesure la circulation du COURRIER DE L'OUEST l’ad- 


ministration a décidé de faire unr réduction de 25 pour 100 sur ‘ous les abonnements nouveaux 
qui lui parviendront directement d'ici au premier juin prochain. * 
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LE “COURRIER DE L'OUEST” 
| Édmonton, Alta. 
| Messieurs: | | . | | 
Veuillez trouver ci-inclus la somme Anton 


” pour un an d'abonnement à votre journal. 


Adresse: 


Remplir le bulletin ci-dessus et nous l’adresser en y joignant Je montant de l’abonnement. 


Adresser: LE. COURRIER DE L'OUEST,  ‘ ‘Boîte 50, EDMONTON, 


Certificats de terres (land warrants) non réclamés, émis en faveur des membres des expéditions de la Rivière 
Rouge de 1871, 1872 et 1873, et des membres de Ja gendarmerie à cheval du Nord-Ouest. . 
AVIS est par les présentes donné que des certificats, donnant en chaque cas droit au concessionnaire ER 


mandataire, à “me concession gratuite sans obligation de résidence de fait ou de remplir les conditions 
ment d'un quart de section des .terres fédérales contenant 160 acres de la classe ouverte à l'inscription de home- 
stead, dans les Provinces du Manitoba, de la Saskatchewan ou d’Alberta, qui furent émis il y a quelques années par 
le Département de l'Intérieur pour services rendus relativement aux expéditions de la Rivière Rouge de 1870, 1871, 


: , A + û , 
M 11872 ct 1873, ou pour service dans la gendarmerie à cheval du Nord-Ouest aux personnes ci-après nommées, n'ont 
pas encore été livrés à raison du fait que les concessionnaires ne les ont pas demandés, et que leurs adresses con 


inconnues au Département. Les certilicats en question seront livrés à Jeursconcessionnaires, ou g'ils sont décédés, à 
Jeurs héritiers, qur preuve satisfaisante adressée au Secrétaire du Départementde l'Intérieur, à Ottawa, que les re- 
quérants y ont droit. , ” 

Les certificats non livrés, auxquels il est plus haut référé, sont les suivants: 


No. du , . 
certificat Nom du concessionnaire Rang Dershon _—. 2055 
49 E Austin ,.., Soldat ...,....., ....,.., ....., ler on Carabiniers d’Ontario 
006 James Atkinson ee. Vu ee one ses ous vers 2nd ou Carabiniers de Québec 
0067 Frederick Amandres ..….. .. “ ons une mes ses vs ler onu Carabiniers d’Ontario 
0103 ge Henry Brown L “ Ven nes ose ee vers ‘ 
0106 TE Biaun v. Pr ne “ due ose nes es ve 2nd ou Carabiniers de Québec 
0107 John Brown .... es eue ee ose u N 
0111 John Belair HU us ous es esse x “ 
0116 James Barr ..,. ..., .... ‘ Fous ee ver es sr x x 
0124 John Butterworth .,., .. ‘ due ue os ose ose N “ 
0142 Philippe Bergeron . “ pus ue es vus vers s h 
0144 Emile Blais .... .... .... TE ue , .. 
0151 John Walker Babcock .... Dh Done ue ee ose ler ou Carabiniers d’Ontario 
GE pris Pole Fi A NOT LT die nd ou Carabiniers de Québec 
0185 Lionel Barre ..... ..,. .. EE “ n 
0188 Xavier Barril .... ji Li " Los: 1 ses ess vers » u 
oui > .. Lieutenant-Colone . . 
2 Re ae lEne cisan ‘ s... Soldat dusenssnss verso esse ler ou Curabiniera d'Ontario 
0229 ‘ Josoph Cayen .... Li OU 2nd ou Carabiniers de Québec 
0231 ‘Palery Cousineau ... ... “ sue s N 
0236 Jean Caron .... .... .... h sos. J n 
022 Albert Gameÿ ee UT der où Carabiniers d'Ontario : 
qe id Davis LU LL Lu. s« Li LITE ii li: «+ 2nd ou Caräbiniers de Québec 
0280 James Dunn UT Caporal ........ genes cosses see ler ou Cuarabiniers d’Ontario 
0284 Napoléon Desroses … ‘* ne ne one es 2nd ou Carabiniers de Québec 
0285 Thomas Donovan .... .... “ dus ve vos des ses « u 
Go qd Donne de Gpdat ne ci er ou Curabiniers d'Ontario 
0512 William Ellis... due eue nd vu Carabiniers de Québec 
0320  Charlee Forman .... .... Bi ua ace ler ou Carabiniers d'Ontario 
0328  Jaceques Flamand .... ... « De Lie de ee ee 2nd ou Carabinirrs de Québec 
0331 Edward finnerty .... .... “s ee ee ee ee eee “ 
0337  Honry Fieldhouse .... .... RL ue use ver ose | « “ 
0361 Eugène Gill .... .... ... ‘ Dos ose pes vos ose u “ 
0362  ‘T. D. Gilmour .... ...... “« nes nee nee see see u « 
0369 Robert Gilroy .... ...... ‘ nue nes nes es see « « 
0370 Richard Gibson .... ... .. ‘ ven ven vue ss oser u « 
0376 Alexis Gamache “ vus nee ve ces see u u 
0380 Wm, Givey ,... .... .. ! es une ve ses ose h u 
0409  Lovelace Ÿ. Hewgill ...... “s Lou es sos ses see « “ 
0412  Gicorge Harflett ...: ., .. “ ses see nes nes ses u ü 
0424 John Harrison .... .... .. ‘ eue es os ss u “ 
0425 Charles Viney Helliwell .. use us ven over , “ 
0427 John Hogan , ss so “ ses « “ 
Des Walimgon Mavley “ler où Corabiniers d'Ontario 
0436 Joseph Hiroux dis cie “ pes nee use ee verse 2nd ou Carabiniers de Québec 
0450 Andrews Henry PS ue ces vue over u “ 
0451 David Huston .... …... .… “ nee ter eee « ps 
OMS Wa D Low ee ee CU ler où Carabiniors d'Ontario 
0504 Louis Lalonde .... ....... “ qua ven ee ee vos . 
0517 Joachim I ranchise esse ‘ dos ue ee die ve 2nd ou Carabiniers de Quéec 
0520 Thomas Lee .... .... .... “ de nee ver « “ 
0531 ‘Thomas Labbé No 201 ... “ ne ose vers « « 
0532 Napoléon Harose peus vec. # oo pe sur voue « « 
0536 Frederic ONgMUIT €... “ eus ee de ose verse Le , . 
0549 William Massey ..…. ve... Quartier-Maître “ ler ou Carabiniers d'Ontario 
0558 Pierre Moisan .... .... .. Sergent ,., .., ... .. es... 2nd ou Carabiniers de Québec 
pe Samuel Meddaford sesccses Soldat danses, pooceses oo : ler ou Carabiniers d’Ontario 
0587 Isidore Michaud ....'.... “ .:..:  2nd ou Carabiniers de Québec 
EN II IUT der où Garabiniers d'Ontario 
0597 Napoléon Melançon .… . OUT NI LI TS 2nd ou Carabiniers de Québec 
0625 Angus McDiarmid .... ... “ dus nes pes ses ere « « 
0641 Thomas MeNicol .... .... “ den ee eee se vo “ “ 
G674 G Nikon Mel Porte-drapeau .... .... ci. .... ler ou Carabiniers d'Ontario 
0678 ‘Timothy O’Bryan .... ….. Soldat .......... ........ ,..... 2nd ou Carabiniérs de Québec 
0679 Hugh O'Loghlan se se “ pes nes es eee ve « “ 
0680 Michael Ouellette .... ... “ des ot ee ee « ce 
0704 Ludgey Patenaude .... ue es over vo “ “ 
0705 Alexander Perault .... ... “ pos ous ve vue eee “ “ 
0709 David Piché ..... sos oo “ pes nee eee ne verre se “ 
0714  Reuben Paul ..., .... ... ‘ Des ous re ose see « a 
0717 Henry Potter .... ,.... .. “ nos és vee oee oeee « « 
0722 ÂAlfonse Quinta] .... ..... ‘ pos eve es es see « « 
Yi V LI 
DS Doniel Rréherford 11! der ou, Curabiniers d'Ontario 
0756 William eorge Rogers “ lu sue « « 
DE Will a hogrs PT ss Do tt 2nd ou Carabiniers de Québec 
4 does ee due es nee des verse « M 
0760 George Robinson aus ue ue ose ‘ se 
0761 Charles Rondeau .... ..... " dus os ess ver vos « u 
0762 Arthur Roy .... .... .... “ sus de vos ee messe “ “ 
* 0766 Louis Ross .... .... .... M. ven es vue es ui. « à 
0768 David Ray .... .... ..... se . on nee nur eee « « 
0784 Robert Scott .... eo. “< ns nue see see ve n “ 
0812 John Seddon .... .... ... N ous on ve ee eee « , 
0818 ‘ Alfonse St. Onge .... ... os ee na eue es «e « 
0822 Pierre St. Amand “ ose es vus es nos “ u 
. 0823  Wm £nider .... ...,. .... :......... ... « « 
0830  Moise St. Pierre . “ me ee ee ve “ x 
0834 —Smith, No 3988 . .. Caporal .,..,... .... on ones es « u 
0838 Albert Seveigny .... ..... ‘ eus vue vo “ , 
0839 Charles L. Stuart .... ....  Caporal ........ ... dus sous co “ « 
0840  W. Sinclair ooers ve Soldat ,......... snsres esse 6 “ 
0852 Didier Tremblay .... ,.... ‘ vos one es ee vers s u 
0853 Baron Taylor .... .... .. ‘ des nes ose des vos “6 “ 
0854 Wm. P, ‘Thom ...... s…. See es is “ “ 
0866  Jas. Trevor .... .... .... nu nonesssuses roses vous “ « 
0870 Geo. Taylor Anse eee ets tte ee nee eee cree « “. 
PT on Men lder UE IUT ler où Carabiniers d'Ontario 
0880 Francis Vaillancourt ..... ‘ ee ous es ee see End ou Carabiniers de Québec 
0883  [gnace Valliière so. “ on vus pee ous « u 
0909 George Henry Welland ... x ete nes nee our “ “ 
0971 John J. Witty .... =..... x ne dus ous vos er ou Carabiniers d’Ontario 
rl Détgt NT Walker “ DO ON 2nd ou Carabiniers de Québec 
0929 James Ward .... .. ..... eu ue ss see 2 44: 
0957 William Chishobm .... ... mL I LT LE LS Expédition de 1871 
0983 Samuel Logan .... .... .. Se ue es us vec u ü 
1026 James Bond .... .... ... ‘ Dunes see ss ose ous “ “ 
1044  Chs. L. M. G. Chassé .... “ eue ee ee ee dore “ u 
1057 James Dunn .... ...…. ‘ dose ee ee voue “ “ 
1076 William Kellock .... ..... Sergent ....., ,,..... ...,,. « “ 
1112 Robert Wm Turner ...... FR us us nus pes vos “ “ 
Hal Frederick Vogt Soldat susessoeee Luttes eee Expé dition de 1873. 
£ enes gros ee que ete eue pes vosee : uü 
1307 Geo. Loggie .... .... .... “ nes ses nee ose ose “ “ 
8154 William Brown ..., ...... “ pue vue sus vs ose « “ 
1363 Francis Phair .... ...... “ des ee ss es os ' “ “ 
1370 Richard Rodwock .... .., “ dés ous see es so « u 
1372 Jenn Boire ‘.... .... ...., ‘ ous ue ss sue or . 
. 1381 John Harrigan .... .... . se dus use us see pures Expédition de 1871. 
1383 William R.. Johnston ..... ‘ dus nue née ee see Expédition de 1872. 
1392 James MecDonell .... .... ‘ ses ques ee es see « “ 
1398 Arthur W. Sheppard .... “ pos nus ous es sous Expédition de 1873. 
1402 William Sturney .... .... D ue us ms se ss “ m 
‘1404 George Telford .... ...... SA us nes sue vs qu 
1405 Francis R. Whitacker Caporal ........ ....., ....,, ..,. Rabédilion de tr 
1412 Joshua Walker .... .,... Soldat ....,..... .,.,.,., ... . « u 
1413 James Wilson mm... eo +... de sus os. a. 
1481 William Smith ..., ...... ‘ dus es see os ose Expédition de 1872. 
No. du : . Rang — Bataillon. 
cerificat Nom du concessionnaire ; . . 
0027 Simon Taylor .. Sous constable, Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest, N. W. Mounted Po- 
lice. Ancienne adresse, Toronto, 0, 
. 0029 Wim. 1. Spoten .... ..... .Sous-constable, Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest, N. W. Mounted Po- 
EN lice. Ancienné adresse, Toronto, Ont. 
0035 Robert Heywood .... .....Sous-constable, Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest, N. W. Mounted Po- 
| ‘ .  Jice. Ancienne adresse, Orilla, Ont. | 
0037 Ernest Geofge ..., ,... ..Sous-constable, Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest, N. W. Mounted Po- 
L lice. Ancienne adresse, Québec. 
0074 Augustus Schrodder ...... Sous-constable, Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest, N. W. Mounted Po- 
. lice. Ancienne adresse, Québec. 
0088 Richard fioldsworkey .. Saris-constable, Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest, N. W. Maunted Po- 
- lica. Ancienne adresse, Halifax, N. Et., et Jefferson City, Montana US. 
0224 William Barnwell .. Sons-constable; Gendarmerie à - cheval du Nord-Ouest, N. W. Mowged Po 
‘ " ‘ lice. Ancienne adresse, Danville, P.Q. 
0265 William Johnson .... ....Sous-constable, Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest, N. W. Mounted Po- 
ù lice. . Ancienne adresse, Osgoode. ©. : | | : | 
0325 James Battersby .... ....Constable. Gendarmerie à cheval du Nord-Ouest.  N. W. Mounted Poli- 
1. ‘ ‘ ï - ce. Ancienne adresse Macleod, Alb. . : 
Département de l'Intérieur | Ottawa, 7 avril 1910. 
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de" T'Ouest” Tiroir _ SÙ;- 


cp L'administration libérale 


sb at OÙ us 4 


en 


cecstret 


LE 


ptet Lens 
ST est bon! ‘de tenps à. autre, de 
mettre sous les yeux du public 
quelques chiffres intéressants 
cohcerhaht l'ür: des départements 
_duladministration. publique. 
ce @elà à: le: double: avantage de 
“fétinit vne ‘documentation pré- 
oise sur les progrès du pays et 
“d'indi uer''de’ quelle manière les 
‘mandataires du ‘peuple adminis- 
rent. la chose. publique. 

Dans cet ordre d'idées, le dis- 
cours-que vient de prononcer, ‘à 
la Chambre fédérale, l’hon. M. 
Lemieux, ministres des Postes, 
est fort intéressant, 

Nous y voyons en effet quel- 
ques détails et chiffres qui prou- 
vent surabondamment que sous la 
direction de l’hon. Lemieux, l’ad- 
ministration postale a su faire 
ACC la havteur des progrès du 
‘paÿs, et répondre aux exigences 
d’un’surplus imporiant de popu- 
lation sans .grever le budget de 
dépenses supplémentaires. 

“Én'fait, du cours dé l'exercice 
dernier, ainsi qu’il appert des 
chiffres ‘ournis au Parlement, les 
.reesttes . da département de }'hon. 


vilemieux: n'ont jamais-cessé d’ê- 


“7 giés ‘incessants ‘du pays. 


Es e,,.supérieures aux dépenses, 
MAG . limmensité du pays, à 
couviir d'un réseau postal, et le 
Red ‘de denbité de la population. 
Le ministère des Postes est le 
service administratif qui montre 
.javec' le plus de précision les pro- 
Cha- 
que nouveau colon en devient im- 
manquablement dépendant: la 
sensibilité avec laquelle il enre- 
gistre l'augmentation de la po- 
pulation est extrême. 
Durant les 7 dernières années, 
sle’rnombre des bureaux de postes 
établis au Canada a augmenté 
-dansila: proportion ‘de 37 pour 
cent. 


JEUDI 


28 AVRIL, 1910 


Le ministère des Postes 


ne Ge nue rtet nu} : ‘au 


et celui qui prévalait” en 1896, 
dernière année du régime conser- 
rateur. | 4 

Nombre de bureaux, en 1896, 
1310;.en 1910, 10,317. 

. Dépenses, en 1906, 
100 ; en 1910, 59, 000,000. 

On constate que la progression 
du nombre des bureaux et celle 
du chiffre des dépenses sont loin 
d'être semblables. 

En ce qui concerne les recettes, 
à |les chiffres fournis par l’hon. Le- 
pieux sont encore plus éloquents. 

Tandis qu'en 1896 les finances 
du ministère accusäient un défi- 
cit de plus d’un demi-million; 
en 1909-1910 elles montrent un 
surplus de plus d'un million. 

La province d’Alberta possède 
actuellement 695 bureaux de pos- 
te; la province de. Saskatchewan 
en compte 982. 

Il y a encore très peu de mois 
les provinces de l'Ouest n’a- 
vaient guère que la moitié du 
nombre de bureaux de poste qu’- 
elles possèdent aujourd’hui. 

Encore que les autres parties 
de la puissance aïent été loïn d’é- 
tre négligées par le ministre des 
Postes, l'Alberta et la Saskatche- 
wan,—dont le développement ra- 
pide et l'étendue immense ren- 
dent extrèmement difficile à as- 
surer les communications posta- 
les;—on* bénéficié d'une  atten- | 
tion toute particulière de la part|® 
de l'hon. Lemieux. 

Grâce à son activité et à l'ex- 
cellente organisation de son mi- 
nistère, Les colons, les plus éloi- 
gnés des centres, sont tenus, — 
par Je moyen de bureaux de pos- 
tes, judicieusement répartis, —en 
communication incessante avec 
leurs parents et amis laissés au 
loin. 

La population de l'Ouest 


84,000, - 


n€ 


En outre le mouvement perdra pas de sitôt le souvenir de 


postal a considérablement aug-| tout ce que l’hon. Lemieux à fait 


menté d'importance. 

Voici des chiffres qui font une 
éloquente parallèle entre l’état 
actuel du département des postes 


pour le pays, en dépit des con- 
ditions spéciales qui faisait par- 
fois dé ‘sa tâche un problème des 
plus délieats à résoudre. 


. mentaire en. “français aux énfants 


L'Ouest 


Créons une seconde province 


canadien" 


| canadienne-française - 


ms ee ne et 


On a souvent déploré, et ce, avec 
‘“beaücoup de'raison, 1'exode des 


slots 


tôtres vers les Etats-Unis, car il 
a pour effet de diminuer l’influ- 
.ence. que les Canadiens-français 

stfraient, à acquis dans leur pays, 
si une importante partie des leurs 
n'eut fait prôfiter: les Américains 
de leur énergieet de leurs 
labeurs. Il n'y a pas de 
doute, que si les deux millions et 
demi: de Canadiens-français, qui 
ont depuis quelques décades tra- 
versé: ‘là  quarante-cinquième : se 


fussent établis dans l'Ouest du 
Canada, notre situation politique 
serait, à. d'heure actuelle, . beau- 
coup plus. importante... ‘Ce sont là 
des faits avérés dont on peut dif-|o 
ficilemént ‘nier. Ÿ exactitude. 


RONDES 


vers l'Ouest canadien. On n’igno- 


Nous avons perdu ne bonne par- 
tie de nos forces :êt ‘nos : frères 
Franco-américains -onÿ dans. 
plupart des cas trouvé dans leur | 
néüvelle patrie des. conditions de 
vie pénibles, obligés qu'ils étaient 
de travailler dans les usines ou 
les fabriques. Combien n'’eut-il 
pas été préférable pour eux d’al- 
ler vivre la libre vie de l'Ouest 
et de se faire dans ces plantureu- 
ses régions, une’ situation envia- 
ble par un travail sain et rému- 
nérateur. Les Américains et les 
Européens, émerveillés de la fer. 
tilité de ce sol s'empressent de 
s'en emparer. Les journaux nous 
apprennent tous les jours que des 
convois de colons venus d’Eurone. 

des Etats-Unis, se dirigent 


dam eu Centre. Afrisain à 


4 Le plus grand chasser. des. ‘teraps modernes. Celui de. 
Je vant le: füsil duquel, lions;: pañthères, tigres, éléphants, 


TYrauthe M 


1 2000 0 pieds de Vues les plus 


-6nt tremblé." 


remsfq{ables qui ‘dient js 


maisiété anufactaréps. 


OIQU Léeer, Ton ET D'ENÉRER 


rot 


1ô CENTS. 


Âconde ‘ct plus”-Helle :que l'Atberta 


la. 


dé füire cé vo rage, car, il rouve- 
ra le moyen de se renseigner ‘sur 
place et de constater que !l’énu: 
méftation que j'ai faite desiavan- 
“au ’offre cette: partie du |désir de nuire au gouvernement, 


tages: 
-Ces- derniers” peuvent employer - 


pays N'a rien d’exagéré. | Je-suis:|-- 


_ 


Temps. qu u'à 


ne fin. de sl 


1908" le no bié-des homédteans | Len 


ni 98 ar, PLUS D 


*è ass à 
cancélés jusqu'à ectie daté K'éle- ne 


+ 
284, 


vait à, 190, Si les (Cane 
Si n sfr nus ant à À ‘coeur dé came 
so pr. ‘ax ele te! infliguce | bts 
T'Oéést TR désirent!" qué cet 
immense pays 1e se neunle: pres u- 
[RU ènt de céldns: timérig ins, 
hongrois, ‘Baliciens, on autrés, Îe 
race-étrangère. à.ln leur - ef A Ar'av- 
atût dtermé. ffiiité | ‘avec Es. ‘i 
est grand. ment tempsqu il ire 
éressent à CCE déstion, ! LE. i = 
portunte "pour leurs’ déstinéfs, de 


ka colonisation de l'Ouest pèr les | 


Canadiens, car, s'ils: retafden!, 


iK seront probablement pl FR 


à 


ss 


par ce ‘flot énYahiséeur. 
Mais. dans. tout l'Ouest !* 


dien, 1 nt ‘éertaihéir ent |. 
de. : ‘province * plus hfanta 
geuse ‘pour. eux, plus fé, 


Centre. :  Ox désigne’ sous dé nom, 
la partie de :cètte provinéé qui 
comprend lès ‘paroïsses ë STE 
Paul des. Métis,, St. “Lo dis de 
Moose Lake, Thérien, Athäbasea 
ländine, Brosseauville, St. “Paul, 
Duvernay, . Lafond, Te St Vin- 
cent, St, Edouard, ainsi, ‘du Ed- 
inonton,. Îà capitale ‘de J'Afberta. 
On peut difficilement donnér une 
idée de la fécondité de celte ré- 
gion pour la culture des céréales 
ainsi que des avantages | fau ’elle 


offre pour l'élevage des bektiaux. 

“Les rendements de: J'avoine, du; 
blé et de’ l'orge, sont énormes” et 
le sol.y est éminemment, :propre 
à la ‘cültüré' des légumes. T1 faut. 
noter ‘en outré que le cultivateur 
peut au moyen de l'industrie lai- 
fière subvenir ‘aux: dépenses de à 
vie. ainsi qu'à celles de la ferme. 
La capitale, Edmonton, qu, il ÿ 
a quatre ans. ne. comptait que 
9.900 âmes, . abrite matitenant 
près de, 80,000 habitants! £ C’est 
une magnifique ville, higactive 
et très. progressive, où “lési Cana- 
diens-fränçais | occtpent une po- 
sition des plus enviables! ‘Il con- 
viens d'observer de plus, ‘que les 
paroissés ci-dessus” mentionnées, 
contiennent une populatioi pres- 
que entièrement canadienne-fran- 
vaise, de sorte que nos compatrio- 
tes. de la province de Québéc, qui 
iront s’y établir ne se trouveront 

pas. dépaysées, mais. au: milieu |- 
de gens parlant la mêmé Flangue. 
pratiquant la même reli- 
gion: qu'eux. On y trouve du bois 
cu grande’ quantité : ainsi que |: 
d'immenses houillières doût l'ex: |. 
ploitation est extrêmement peu 
coûteuse, ättenidu que le: charbon 
est à fleur de terre dans les val: 
es, : Remarquons enfin -que-le{- 
climat est dés plus sains. 

“D est important d'attirer l'at- 
<ention . .des colons qui se propo- 
sent d'i ‘immigrer dans l'Ouest, Sur. 
le fait qne dans l’ Alberta, il exis- 
le. un système d'écoles féparées. 
Si les catholiques. sont en'mino- 
rité, ils. oni néanmoins dioit de 
nommer: des commissaires et d’en- 
guger ün instituteur de; jléur r£à 
ligion.” ® Ori y donne.un cours élé- 


et où‘y “enéeigne : ‘le Catébhisme 
pendant une demi-heure: Éhaque 
jour. Ce sont les : colons qui 
voient à Vorganisation desi écôles: 
et ils n’ont à payer pour. leur 
maintien. que $4.00 îe 8. 00 par 
atnée, Le colon peut obténir du 
Gouvernement la concessioh d’un 
“‘“homestexd’”” ‘de 160 acres! à à des 
conditions très faciles. ‘ : 

/ F Jui suffit-de s' inscrite ju bu- 
reuu ‘des: terres, de. payer 10. 00 
pour frais d’ enregistremeñt, la- 
bourér ‘10 acries de terre pär an- 
née pendant trois ans et demeurer 
au moins,‘ sut le homestead, six 
mois par année durant la même 
période: Ces ‘conditions, une fois 
renilies;” le Gouveinement ac- 
corde xu colon sans aucun. autre 
déboursé; un contraÿ qui'lui don- 
ne l'absolue' propriété de : sai terre. 

Comme on le voit, il y'a À, un 
avenir assuré, pour: tout travail. 
leur énergique et: dés eux, de se 
créer une: püsition très irémuné- 
ratrice. dans un admirable pays, 
doué ‘d’un climat enchantèur et 


indescriptible, S'il. possède 
petié capital et s’il.est fermement 


À fédidé à travailler, . car rien ne 


s'hblient sans peine, le colon peut 
en quelqnes années aïrivér à l'ai. 
sance,. et, &'il:a une nombreuse 
famille, établir ses fils et Fe fil- 
les près de lui 


Les taux de 
Tout e0- 


qui l’on a représenté l’Alberia 
comme ensevelie, pendant la plus 
‘Uné grande excursion, partira grande partie de l’année, sous 1: 
de Montréal, le 8, mai  prbchain | neige? 
pour cette région. 
‘passage seront réduits. 
lon désireux de s 'établir | dans {province continue : de prétendre Townships : 
l'Ouest ne devrait pas manquer |que la région au nord de la ri- 
vière, Saskatchewan ne vaut rien. 


.mèthicent :à. trouver que les “‘dis- 
sidents"” 


MARUÉ ACTULES AU CANADA 
PU Recon 


« Elle st employée par tous les Boulangers et Pâtissiers 
renommés, de même que partons les Boulangers et 
‘ Cuisinicrs’ de famille, ‘Les produits ‘alimentaires pro- 
:. venant de manufactures propres sont les Meilleurs, : - 
Fe Te GÉLLETT CO LOEB 
. FOnoNEU, ONE "i &e 


pois tous- leg: Fenéeignementore- 
Ktifs'à cette légion et je mé'fe- 
rai un plaisir, de les fournir par 
correspondancé oùiverbalement: à 
mon--bureau..situé..dans l'édifice, 
de “La Patrie,” Chambre No 22. 


HS & MAILLET, - 


Agent « de. publicité de l’ Alberta. |. 


Le ss Bulletia ° ” et les .@n 


venemeñts politiques 
d’Alberta ki 


L 'attitide” 
d'Edmon:o 1 le “Bulletin ;°? + -én: 
catd “dé Fin ffaire ‘ 

W. R., lui a valu d’asséz ives: 
critiques de la. part de. certs ins 


de” notre éonisèt | 


Le “Daily News” de Calgary 
s'est particulièrement fait ‘ref 
marquer par la vivacité de se 


dæ 


cr‘tiques envers l'organe” 
l'hon. F. Oliver. | =, 
Voici, à titre documentaire, 


l’article que publie - le . ‘Daily 
ÿ »s 15 RASE 
News’’ dans sa dernière édition. 
“Le ‘Bulletin’ d’Edmonton,' 
dout l'hon.-Frank Oliver est le 
directeur politique , 
une amère critique du gouverne- 


ment provincial depuis île grand}: treprise de 150 millions :avèe une | 


discours de M: Bennett. 7, 
“Le “Bulletin” n’a pas tou- 


au L reste à la disposition d du publicde nombreux. moyens poür servir 
leur” but; ils “ont Pi 
fértile de M. ‘Bennëtt pour cela: 


ché” um 


3. sh qd” établi El 


journaux ‘dé: la province, RUE ion®. .. uisse 


a entrepris Jeur 


Tree 


? imagination 


Qu'ils cessent donc de déerier | 
la tégion nord d'Edmoñton. cv 
Personne ne les croit étils font. 
un tort immense à leur détestäble 


ST 
——; À 


jeause.. eines cum 


D' après ‘les: dernières douvelles, 
la -éolution: à ‘laquelle se serait 
rallié Je parti consérvateur pour 
ramièner ‘ln paix: et l'harmonie, 
séFait de--décapiter en blée, toutes 
168-vieux. Jutéeurs‘ -du pérti, Tay- 
h,- Hagonrd, “Foster et: ‘probable- 
ment Moik 


L) 


Ce: serait, paré 
CLIS 


A “arte æ LE 


eur. ; 


Les journaux de L'Est viéirlent 
de recommencer 
-d'hostilités : céotre le cliemin de. 
fer de la baie d’ Hudson: MT 
. Ils préférertient que l’on creu- 


se d'abord Île canal dé. Es baie’ ‘à 


Georgieine. 
* Nous comprenons fort bien 
préférence. * Mais! pouiquoi 


comparer sérieusement : une : en” 


autre de.15?  -:. 


Et d’ailleurs le coût du ‘chemin | 


jours été favorablement disposé! Je” fer de la baie ‘d’ Hüdson ne 
eavers M. Bennet!, non plus d'ail- doit-il pas être couvert: par la 


leurs que M: Oliver, mais - 

TPS | on changé ‘’ — “les an- 

siennes manières ont | disparu. ” 
FTl 'i'existé plug désormais de 


“esl sente des terrains réservés : pour 


ce but dans l'Ouest? 


3 


On se démande <ér rieusement— 


clôture en. rouces-artificielles en- maintenant que J. K.: Cornwall 


ie le “Bulletin” ; et M. “Bennett, 


a clairement défini ses relations 


: AT. Oliver est dès à présent! avec l'A. & G. W. R.—où M. 


“en vaincu, Qué : 


chaque mañnoeu- M. : Bennett voulait en venir avec 


vre ‘politique du’ jeune dépüté delles insinuations dont fourmillait 


fulgary est bien inspirée. 
Le Daily. News” 
pr opose pas de condamner le gou- 


[son fameux: diseours dercinq “heu: | 
lui, ne sel rest; 


SUD Tes LE, per 


M. Benett s rest rendu célèbre 


vernenient provincial sur les min- 1vec ses insinuations,. mais. cette 


ces preuves avancées 


jusqu’à célébrité. nourraït bien 


être. de 


présent, et il n'entend pas que | 1e cour’e durée. 


“Bulletin”’ ou M. Bennett, . 
M. Oliver ou encore M. Untel” 


La course au chapeau. .. 


étabhssent une ligne de conduite En. vertu d’ une coutume de date 
politique sur les basés: peu. 86» déjà. ancienne, il'est:d’ üshge que 


rieuses, pour ensuite se 
avec les niarchandises.” 
Ce ‘que’ le “Daily News’ 
firme, et ce qu’il 
d’ affir mer c'est que la population 


‘sauver | le maître du port de Montréal, of- 


fre un chapeau de soie, au: feapis 


af |taine du navire, qui le prémier 
continueralde la saison, remonte le fleuve. 


Six navires sont actuellement 


de la province, qui observe’ avéc{en route pour Montréal. 


soin les conditions existantes, est 
capable de régler ses affaires, el- 


été éons recevéir ’instruc- Les immigrants arrivent plus 

1ons Tama Le. nombreux que jamais, dans | 
Si ceci.ne ‘satisfait pas le l'Ouést. 

“Bulletin, le “Daily News’ 


pourra publier :‘quelques : 
d'Ottawa indiquant 
d'où les instructions, envoyées 
de cette dernière ville, émanent. 


—— 
NOTES ET COMMENTAI- 
RES. 


Fr. 


les jenrnaux d'Ontario Jancent 
an cv. d'alarme parce que les 
fermiers de cette province ven- 


tablir ‘dans l'Ouest, 


Nos confrères d’Ontario nous en-| gouvernement Rutherford 


lettres t 
r 
clairement In 


Qui gagnera le chapeau ? 


. Le C. P. R.. a dû établir qua- 
e voies férrées piovisoires dans 
région de Portal pour dégager |. 
le trafic congestionné par :l'arri- 
vage incessant des trains de co- 
lons. 


4 1 + 
{ 


De nouvelles régions de colo- 
nisation vont biéntôt- devenir: né-i 
cessaires pour fournir des home 
steads à tous ces colons. 


paË, “dessus 1e mar-|} 


L le éculéinoÿ- 1 
R. | 


faire sans dou- LS _ A D 
| Nonveanx € envois dé vêtements: de printemps € et : darti 


la tampagne | 


ur its 


ACTES 


"6 
AtEs ati 


à 4 


La 
. melarde d Orange, 


et ‘de, liqueurs. 


bière: Budweiser.… 


LEE 


Fa 


—— w = vagasi DE LA. 


de dattes. 
‘de ponimes- pour la cuisson. 
'Bocaux de 7 livres d'excellente mar- 


, prix.de. vente de samedi. 
Dans hotre/iiagäsin” ‘dé’ liqueurs, nôu$ 
avons un choix’ considérable de cigares. 


Nos sommes les ‘seuls ‘agents pour la 


e é |“Tabatts Ale’ bu 00e: douzaine de pintes 


LI gr suprét 


pt re 
ce ss. 


.… 
‘HE 


pre 


prix. ré 90cts , 
70e. 


ns. 


pie 3 


céie 
2 sir 


jai pur Lo 


“1, 


cles d’ habillement. 


ire modérés. . 


de .Gomplets sur mésures, depuis… nes 


‘Venez vous convaincre des 
notre magasin. ‘ 


Le magasin | STANDARD 


LIVRES, ARTICLES DE 
| PAPETERIE 


FOUR .ITURES D'EC LE 
. ET DE BUREAU 
| REGIS:RES 


. Marchandises de première : 
qualité 


“Prix modérés 


EDMONTON BOOK 6 
STATIONERY CO. 


Fuf1$ AVENUE JASPER OUEST 


ES 


GoMPAGNIE DE NAVIGATION 
Ltée 


: 


4 The Royal Line. ” 


DES] 


“1 Faaugérgtion d’un service rapide de 
vapeurs poür passagers ‘entre’ 


PEUT 
1 


Naturellement il faudra de Montréal, Québec e et Bristol 


dent leurs terres pour venir s’é-| nouvelles voies ferrées. 


sur Je 
pour 


La population compte 


euscront de ne pas nous fuire[que celui-ci continue son excel- 


l'écho de leurs doléances. 


leñté politique da ‘chemin, de fer ï :: 


provinciaux sans prêter attention 


De printanière la température|aux criailleries des “dissidents.” 


est devenue estivale. 
L'été en plein mois 


l'on puisse voir cela. 

Le blé sort de terre en de nom- 
breux champs déjà... 

Que pensent de cela les eulti- 
vateurs de province de Québec, à 


La presse ‘‘dissidente”’ de la 


“’Lés coloïs de cette région com- 


vont bien loin dans leur 


à [de la 
mai 1910, les quarts de sections conver- 
tis en homestends, des townships saui- 
vants, pourront être pris par Île pre- 
mier demandeur : 


L'avenir de la 


d’avril| passer avant l'ambition politique 
{possédant des sites d’un, dharme | sous le 54ème degré de latitude de MM. Bennett, 
un Enord, il n’y a qu ‘en Alberta quef sort. . Dont ou ouaac ue 


Boyle et con- 


À l'expiration de 30 j jours À compter 


date de cet avis, c'est à dive le 16 


Rangs Méridien 

58 3 4 sauf'la ré- 
. serve ind. 

(5) 8 4 ‘ 
8 ‘ 8 «it, “ 4 . Jfr a 
63 . #4 4 
cd Pa lÆias tt 'ipulsi 
63 6 7" 4. 
64 15 4 
g 8 TION 
ôT--. hu Fr | ant FE) 1 


chaques :! 


Magrifiques vapeurs à! turbine 
et à trois hélices 


“ ROYAL EDWARD ” ”., 


ET 


“ ROYAL GEORGE ” 


rovince doit | Six ponts pour passagers, avec service 


d’ “Ascenceur, Pas de vibration. 


Première, deuxième et, troisième 


Lie 4 classes, ; 
DEPARTS 
De Bristol De Montréal 
uni, Royal Edward  : dia: 
"46 mul ‘RO nl George : FETE 
9 ES Royal Edward ° 23 juin : 


Pour taux de transporb et, location. de 
cabines s'adresser à 


W. cc. DODDS, ; 

City Pas’g k Tkt Agt..O.N, Ry. 
115, Jasper Est 
EDMONTON, ALFA 


A 


[vent être: obtenus ‘sur ‘dermunde 


* Nouvelles marchandisés dans tous nos yon, à prix 


DE 
svsssse 


avantages que vons réserve 


a une réputation étabiie 


d'honnêteté 


Un nouvel appareil de la 


manufacture Kodak 


Le “ 24 Fo dlding Pocket ” 


donne de superbes photographies 
” 2x 44 Prix 87.00 


‘Excellenté lentille, ob- 
turateur automatique, 

°°: métal nickelé, déroule- 
ment automatique des 
pellicules, Appareil fa- 
briqué par la maison 
Kodak et absolument 
garanti 


_ Venez: voir nos ‘articles 


: Kodak 
Réceptions ‘hiebdoma- 
daires de pellicules et: 

de papiers. 


De en me mme 


La maison des bons livres ” 


The Dougl as Co. 


“Limited 


Vente aux: c'enchères publiques de 
, lots de ville 


‘ Il sera offert aux enchères publiques, 
à une mise à prix en la ville d'Edmon- 


[ton, province d'Alberta, le mercredi 


11ème jour de mai à une heure de l’a- 
près-midi, les lats suivants dans l'em- 

lacement de Wabamum, savoir : 

loc 1, lots 2-8 inci,: bloc 2, lots 1-8 
inel,; bloc 8, lots 1-8 incl.: bloc 4, lots 
1-8 incl; bloc 5 5, lots 18 inel.; bloc À, 
late 1-8 incl.: bloc 10, lots 1 16 inel.: 
bloc 11, lots 1-16 incel.; bloc 12, lots 1- 16 
inci,; bloc 3, lots 1- 16 incl.; bloc 14, 
lots, 1, 2 et 3 ; blac 19, lots 1- 16 inel, : 
bloc D, lots 116 incl.; bloc 21, lots 1-16 


- ingles bloc 22, lots 1, > 3, 4, 5, 15 et 16, 


mplaceinent en question est situé 
au Te du lac Blanc ou lac Waba- 
mum, à environ 30 milles à l'ouest 
d'Edmonton ; .les lots sont spéciule- 
nent disposées pour la construetion de 
résidences d'été, 

‘ Les conditions de la vente seront 
À comptant et le surplus « en trois ver- 
sements annuels avec intérêt à 5 pour 
cent sur le ps non payé chaque 
année. . Une bâtisse d'une valeur de 
300 pinstres devra être érigée sur cha- 

ue lat acheté, dans le délai d'un an à 
dater du jour de la vente. 

Des renseignements sur ces lots peu- 
au 
goussigné, à l’'Agent des. Indiens on à 

l'Agent, des Terres à E Edmonton. 

‘ Les insertions non autorisées de cet- 
te annonce ne seront pas payées. 


cer ; J::D. McLEAN, 
! Secrétaire, 


Lo 
F4 


ue 


Téléphone, 1712 Bureau, des Affaires indiennes, 
J. Ottawa, 2 avril 1910, 


= ) 
ee Se ESS Se nn 


. Les plans den TFownships ci-dessus | 


peuvent être obtenus en ‘s'adressant | . 
au Secrétaire du Ministère. de l‘Inté- 
rieur, Ottawa, Canada Prix 10 cènts 
ti 


SR out ts 


jt Dnté à Edmonton Je 15bine } d' ; 
‘yril 1910, ” ‘ jour w 


R. W. M, Mo ENAUÉ, l 
TT Agèrt dés Teriés au Doininion, 


"A VENDRE, un engin à gazo- 
Jine. de 6 H. P.. marque: ‘Gade, re- 


: froidisseur à à air, scie et courroie. 


“Etat. neuf. S’adresser pour les 
conditions au coin de la' Troisième 
vie ‘et'de l'avenué Athabasca, à la 
courtà bôig. 


4 
Es ntm snae mme en bete LV 7 amet DR 


ere ex se 


# 


.: CHRONIQUE 


H Réponse, à; Giseline.… He 
TT] "HDPIC 


Laissez-moi, . Giseline amie, 


PEN EEE EEE 


dongtemps — 


e même... sr 


“Ob!: Giseline, estsce. bien: vois, L 
sensible et intelligente, qui ve-1: 


: passer “au -lés’ débits "drdinäires: der ‘d'éériré cette dernière phra- 
# id une létté qui s’éstifaité attén- sen A" elite” je lui! trouve :le 


* dre depuis es semaines. ;: # La. la- 


-même: aspect : de: jolie’ petite mon- 


Ë « brise: et. intelligente. yie.; que | struosité. qui, m'avait frappée la 


‘vous méenez üu lointain et cher 
pays de Québec, . vous a appris la 
Ï 
rieur ‘duiémps' et ’einibien sou“ 


: vent nous manquons de monnaie 


1 


: ealmer mes remords, n’ont; Pot 


M ER 


: | daireses! 


; pour en acheter‘les parcelles des- 
: tinées à l'amitié. Deux où trois 
À petits mots ‘jetés là là hâte; pour: 


: que surexiter. votre impatience et 
:, votre eu riosité 4 apprendre ce que 
sdénichér”*-daris votre: 

qui cnécessitat cine réponse 
dépassant ‘le Cadre de Pespäce ré 
_servé à 1105 babilläpesi hebdoms. 
Et, c'est avec votre. belle. 
ordinaire. que, Vous. 


J 


coufiance , 


dan, .perinis de; citer les passa: 
‘| ces que je: ésirerais.. De, ecla, je tre’ souvenir ‘ces intidélités que 


à 


d 
, 


st 


ns 
# 


: seline ne 
{le, en cause. 
‘aite: =: 


«tiens à vous remercier, en même 


temps qu'à vous assurer d'avance’ 
: que.dy. délicatesse de vos .senti-. 
iments l'a trop. Souvent ‘toüchée’ 
“én ‘doute leur 
Er “ait, ce 


pour me ae “mette 


“, aux e eunes S filles. De nos jours, — | 


a 


la charmante persôrinalité ‘déGi- 
saurait: êtrè mise, ‘seu 


“Vous me semblez: être : sous 
ni impression que, Giseline est sur 
‘Je point de franchir le, Rubicon. 
- Mais non; ce moment” ésrédouta- 
‘ble’ es: peut-être encore “très ‘ét 
Hoionétr- Cependant, sjerveux:vous 
avouer-combien: il-est-gentil;:mon: 
ami de l'Ouest. IT est des vôtres 
dépuis cinq dës bientôt: Je. l'ai 
connu.à.ma.sortie du pensionnai; 
c'est vous dire que je lui dois les 
.jJéemiières : ‘douceurs.de : l'amitié. 
in effet, il s'est toujours ingénié 
à m'être aëréable. “Nous'i seriôns 
unis plis “ütimement ‘dépuis | 
quelques ânnéés | déjà," si la'for- 
tune avait favérisé ‘davantige. 
l'a'aû “abändonnér là première 
voie suivié, "ét" vous give s'il faut 
du temps: poutre créer un avenir 
sûr: eur, Mughli;ije n'autais pu, 
malgré ‘totite - tôn’ ‘affection, "me 
marier à un-‘homme:qui ne 
m'auraitpas apporté des garan- 


quelque.-conforit.: »- Lst-ce , égoïs- 
me Il me semble que non, — 
Ses affaires . sont; prospères à 
l'heure actuelle ; ami, reviendra 
à X cet été. Qu ’adyjendra-t-il ? 
Je ne sais! Je trouve provi- 


. denëiel que:nous soyons. demeurés 


UÜes d’uné existence - _ 


fidèles l'un'à-l'autre,: pendant si 
ES RE LEE Pipe, Brie 


ae des die Prato a 
+ ch ir ai 13 


-,;..(Suite de:la' page 2) : . 


Les Burgau “'agistait én 


prenièré fois..; Quoi, vous accep., 
tez sans indignation, que d’autres 
‘amitiés ‘féminines aient soutenn | 
Je"cuuräge de votré’aini, pendant |. 
les: heures.tristes et,dures de l’ëx-: 
istence qu’il s'était imposé pour: 
‘vous offrir cette vie de confof; 
sans laquelle son amour n'est r 
pour vous! 


…Ft,yous n'avez pas. l'impression: 
que. l'on. VOUS. volait, Un peu, : VO“! 
tre’ bien; le:droit'le -plus-doux:de. 
la: tendresse: celui d’être l’inspi-: 
ratriéo ?* " M È 


M: a is, 
votre 


‘êtes-vous . ‘eertaine que 
ami ait commis contre vo+ 


vous éxêtisez si légèrement P Nous], 
avon$,”" fenies, ‘de subtiles rai 
sons, pour, nous absoudre nous-. 
mêmes. :.:Je passe... pour vous 
demander s’il ne vous semble pe; 
amoral "de recueillir: le fruit den, 


Li ce et:d’un travail que vous 


ne--vous ‘êtes .pas :sentie- de force” 


euse de traverser? 


= Vous êtes j jeune, très jeune, Gi: 
selines Je n ‘ai, pour m’en con 


“Linage du “joli : :minoïs que vous. 
m, 'enyayâses, et hiver, et cepen+ 
dant, je le. jurerais, vous avez: 
püssé” ‘fe’ cäp ‘dé la vingtième an“ 
née: "Vous êtes à l'âge où l'on 


{bâtit-son:nid “avec. cireonspection.’ 


après. s'être. assurée dela solidité: 
de toutes les branches ts si .celaf 
n’est ‘plus de l'enthousiasme eri- 
sant les’ cervelles :d'oiselles, < c'est: 
de “bonne précaution et je ne sau- 


Jrais vous en faire reproche. Non, |! 


Giselixe,:.ce n’est. -pas de Tégoïs-: 
me que ‘d'exiger “des œaranties 
d’une existence . assurant quelque 
confort.” - - PE 


# 


Chut! =- “poué vous, toite seule 
—c’est seulement la preuve d’une 
ombre de.veulerie -— maladie du 
siècle qui nous donne de grands 
appétits set point: :d’ énergie: pour. 
cuisiner !. — c'est: aussi le signe 
de l’émiettement d’un sentiment 
qui réclame, &on,, intégrité. pour 
inspirer . les beaux dévouements, 
ou le geste. joli, en bravage, à la 
mauvaise, fortune. — ÆEt Giseline 
mie; sans sourciller vous avez é- 
crit amis ave un sl... 

Il faut.se borner.. .Je n'ai pas 
encore tout dit, Giseline, et ce- 
pendant, je serais très, inquiète si. 
je ne connaissais votre, bonne a- 
mitié. et; votre: "plume fine qui 


se 
bat! à tout prix. À côté du sort 


de sa patrie: le sort de Monique: 


“ééla [ne lui paraîtrait sans doute .qu’un 


par affection, par pitié pour lord {prix médiocre’sur. lequel il n’y 
Te an, ou'dans'uñ'intérés: aüelebn- [avait pas ‘lieu de marchander: : : 


que, peu inportait; ‘lé: résultat 


Monique n'avait jamais été pour 


identique; ils étilaïent ‘bbir er à |lui qu’uné entrave et. souvént un; 


‘ { 
. leur” parent dévüuethent!qu'- | diriger 


ms 


La ‘jeune fille, fléchis-. 


aucun “salaire ne Mi Aurait ‘ pro- sait de nouveau sous cette amère 
“curé ils y “Étierit résolus, ‘is éx- 
: crceraient rigoureuséttiént Je’ ter- 


rib le” pouvoir 'qi'un Jasard:: leur | son: père, 
avait donné sur: Monique: et.son | son. inaptitude. à mentir 


conviction, C'était elle qui avait 
trahi à ‘Blackhorn :l’incognito. de 
‘c'était son. .embarras, 
qui a- 


porcs il leur fallait.uni:-vivant vaient révélé à leurs hôtes le nom, 
1 riril'enterrer avec:cermort qu’é- [du vieux voyageur malade. Elle, 


Pt 4 et 


désigné : ‘Monique. - 


© tai Tean'de Burgaw et'ils avaient [en avait. toujours eu un soupçon, 


un : remords; rque : des: Burgau n’a- 


Et puis sir Bear: n'âvait-il ; ipas | vaient rien fait pour. dissiper. ur 


dit afftousement: vrai: 


leg .:mobi- |! 


Rt si, . .2ù,, cette ogcasion comme, 


les''ne “compfäient ! “pass til fallait | en 4” autres précédentes, elle avait 


qu'éllé : sicceptât” où:qu'elle refu- ainki contribué, à 


sât, qu'elle” dit' oui où non, et, 


à le. compromet- 
tre; s elle Past. poussé dans la 


paï ice “Hôiet’ ce oui, décidât peut- piège où: ils étaient pris tous deux 


être de ‘Id ié ou.de la: mort. 
Deux jours passèrent: à Ja fois 
lents ‘et rapides," Hièv'eux et start 
guänits; sans que Monique rpût TÉ- 
poridre, ‘Harist' qu’ ‘elle -pût (vis-à-vis 
d’ elle-mête forhuler- :‘uñe-déci- 
sion, sans que sa boüche’pût ar- 
ticulér: ‘l'unique : mot ‘qui: allait: 
cotidaminer ou: élle/ou : son: père. 
Tlle ‘es chercha point-à-infor- 
mei' Patriée O'Haru ‘de l'impasse 
où Sir Bear l'avait si dextrement 
enférmét:! lle’ ne‘ voulait: pas: 
que lui'du'imoins 'connût: les laf- 
fros ‘d’une’itelle ‘alternative;: . ou. 
aüe son::rèfus formel ‘tranchât 
pou: ‘Monique : ‘tout; espoir , de le 
setOUrir, it sh den er 
Ft qui sait Pipéut-être :neût-il 


sit 


n'était-il pas. juste, au elle fie tout 

au | imonde pour “réparer? ? ou. 
Le danger de son, père. Jui a 
ait inspiré de si intolérables 

craintes, qu elle aurait. Cru sou- 


scrire . igyeusément à n ‘importe 
quel sacrifice pour mettre fin à. 
ses  appréhensions. Et voilà 


pourtant qu'elle reculait. 

Mue par elle: ne savait. pas 
quel instinct, elle s’en alla er- 
ret d dans" lt" diréètion ‘du pigeon- 
niér de Jacob. 

élas! le vieux Jacob était 
mort. Que lui eût-il dit, du res- 
te sitôitqu'élle devait se sôu- 
méttre ? -Ayec . quel, : ‘empresse- 
ment jaloux, quelle. . joie atten- 
drie, il aurait! î 


dre. tite ‘amie des: “premiers jours. : - 
.SRDS engagement’ét |” : 

". ‘ualgré: tout; car j'ai &b'd’autres: 
amis, et lui, de son côté, a pu EE 
[faire : d 


‘la: “Révérende 


| venir. 


;| reuse que vous. vous y'plaisiez, et. 


{lu abitez le midi de la province ! 


nion. 


‘discrétion ? 


#UMénique dans | nanité 
consenti pour l'amour de sa cau- le ie aveau de Jean. .. Comme il |] Puisque la pente devenait si glis- 


M0 vReLER DE L'OUEST 


saura - bien: remet" au: Époint 
quelques ‘écarts qu’elle: :s'était |: 
permis . précédemment, :à moins 
qu'elle ‘s'affermisse dans ‘sa po 
sitioni. .… Alors, je ne retire pas 
un mot, | 

Qui. aime bien. .. VOUS SaVEZ: ‘le, 
reste ‘du diction,.. vous Savez que 
je vous aime. beaucoup, . chère pe-| 


ET: 


: 


nu L : _ MÂGALI. ue 


for 


4 


PETIr courrun : 


ine Mère. - 7 rai transmis + vos 
tre lettre’ :vous aurez une répoñ-.|, 
sé dans quelques jours. Le pen: | 
sionnat de Morinville, dirigé par 
des -religieuses françaises, votis: 
donnerait satisfaction: écrivez..à | 
Mère : Supérieure 
pour les conditions et lé program: 
me, 2% Votre réclamation est 
juste, on ‘en “tiëndra ‘compte: à Pas 
3o. Je' me connais pas 
cette. parti du pays. Je suis heu- 


que, malgré votre” âge, vous vous 
soyez habituée 'à ce nouveau gen- 
re de vie. Bons souhaits. 


Feuille nouvelle. — Vous se- 
rez la bienvenue ..aussi, souvent 
que vous le désirerez.  Certaine- 
ment, je recevrai avec la plus 
grande sympathie cette “grosse 
confidence” et, à toutes deux, 
nous esshyerons de conjurer ce 
vilain point noir qui vous obsède. 

Ce sont de chères inannnues, 
comme vous, que la solitude et un 
besoin d’expansion ont rappro- 
chées. Ne manquez pas de me 
[rappeler au souvenir du pieux et 
‘| grand ami, qui est aussi, un peu, 


Île mien. A bientôt. 
Gadelle. — Sont-elles déjà 
fleuries? Il est vrai que vous 


Ces renseignements ne sont 
pas du tout. de mon ressort; pour- 
quoi vote frère. ne s'adresserait- 
il pas à, M: A'égent consiülaire 
d’Edmonton ? 


Je ne‘dispose pas du temps né-' 
cessaire à. cette correspondance 
personpelle et je le regrette 
beaucoup. . Vous reviendrez sur 
ce:te prévention et. j'aurai, alors, 
le plaisir de babiller souvent a- 
véc- vous, ‘ici. : . Remerciez-votre. 
entourage pour cette bonne opi- 
“A vous revoir bientôt. 


:X. X. X. — Lés revues sont 
parvenues en | bou état et, cette 
fois, mes remerciements ne sau- 
ruient s'égarer. ‘Vous ‘ dirai-je 
que je redoute les.suites de l’in- 
Vous ne le croiriez 
pas... et vous auriez raison! 


Bords du st. Laurent, — Re- 


“rouvé votre grande. écriture a- 


vee plaisir. Vous. exagérez la- 
description ; je laisse à ‘votre 
sagesse”” le soin de iabattre cette 


exubérance. ‘ai tourné, et re- 
tourné, là proposition ‘en ” tous 
sens, sans parvenir à différer d’o- 
pinion avec vous. Ce bloc enfa- 
riné, etc... 


Le temps des longues causeries 


.Il (puni rétourner au com-|en aurait soigneusement muré la 


porte pour au "elle: n’en ressortit 
plus. 

Mais ce n ‘était pas au vieux; 
Jacob qu'elle aurait voulu par- 
er; elle avait un. vague désir de 
revoir Jean, de se convaincie que 
tout était réellement, éteint en 
lui, qu'il ne subsistait ni une 
lueur dans tes. ténèbres, ni une 
étincelle sous la cendre. . Ille 
l'interrogeait d’une voix si sup- 
pliante au ‘il finirait par répon- 
dre. 


Ele avait atteint le pigeonnier, 


elle se tenait sur. la tablette qui 
restai du balcon, mais la porte 


était fermée et. barricadée de line | 


térieur. Monique, appela à “voix 
basse, puis plus haut. Mais Cé- 
Jia-Jane ne revenait plus ici de- 
puis qu'elle était veuve; “elle ha- 
bitait entièrement le’ pavillon de 
l'Etranger où elle ‘avait un. loge. 
‘ment minuscule, à la suite du ca- 
‘binet d’entrée. 

À travers les vitres poussiéreu- 
ses, Monique voyait les deux pe- 
tites pièces en énfilade, l’hum- 
ble mobilier, rustique ; elle _Croy- 
ait presque, voir une ête “grise 
‘s'appuyer au dossier du' fauteuil 


de paille, entendre une’ voix clie- |" 


vrotante dire avec un accent so- 
lennel : 
‘LLTé: ciel est'aux. tt 7. : 
Mais non, non, elle ne voulait. 
pas entendre ce que le vieux Ja- 
cob aurait à lui dire. 
Cette. impossibilité de”parler à 


Jenn acheva de la troubler, bien, 
qu'elle ne s ’äbusût point sur - Vis 


d'une telle tentative." 


«JEUDI, ;28. AVRIL, 1910. 


Trevicaira id vous le.voudrez. 

© Rosé'duNôfd: — Fidèle méssa- 
gère, "là, jolie : ‘carte , vient, de’ 
m "apporter les souhaits char- 
mants-- Us 


 MAGAËI. 


“un. PEU BE MODE. 
Les chapeaux onÿ- des dimen! 
éidns: ‘ésiravagäntés ; éeux de l’hi 
ver et: de l'été dernier. paraissent 
raïsonnables-à à côté, et, cependant 
On‘ connait les plaisantéries. et les 
[protestations ‘auxquelles ils don- 
[nèrent,  paisshnde: ‘à: leur. :appari- 
ion. : . va 


Ces. d ! immhenées. | couvre-chefs 
passeirt, encore lorsqu* ils: sont-por- 
tés par des. femmes ‘grandes: "que 
Jeur. volume ‘n: écrase pas; .mais 
‘où ‘ils devienrient ridicules,‘ c'est 
sur Ja.tôte des petites. femmes, qui 

s’obstinent à ne pas proportion- 
ner leur chapeau à leur tailleïet 
que.de grandes formes. rapetissent 
encore davantage. . 

rest toujours au moment. où 
nous sommes bieñ ‘habitrées à une 
mode. que: les -couturiers la rém- 
placent; sañs raison ‘aucune, par 
une aütre qui nous paraît au pre- 
mier abord ‘bizarre et dépourvue 
de chic... :. ,. : | 

Les très longs’ paletots n’ont 
pas manqué .de nous surprendre 
au début, .à présent . que nous 
sommes familiarisées' avec leur 
silhouette, noûs devons ls aban- 
donner pour les jaquettes courtes 
dessinant: là’ taille, et qui fon: 
aves nos longs paletots un sur- 
prenant contraste, 

Pour l'été, elles présentent au 
moins l'avantage : d’être moïns 
chaudes et moins encombrantes 
que les longues redingotes, et au- 
ein doute qué nous les trouvions 
charmantes avec l'habitude. ‘ 

La manche ajustée et étroite 
tend à disparaître de plus en 
plus, elle est détrônée par la män- 
che en “plusieurs ‘pièces composée 
du. ‘mancheron en ; tissu assorti à 
la robe, d'où $ échappe une man- 
che de mousseline ide ‘teinte éga- 
lement assortie; ce ballon est lui- 
même serré dans un haut poignet 
et certe combinaison est très Bra- 
cieuse. * 

On porté beaucoup les grands 
cols, collerettes, : jabots ‘en linge- 
rie brodée, en linon et’ dentelle et 
de grands poignets assortis. -C’est 
très joli et-toutes les femmes a- 
droites “peuvent facilement créer 
des combinaisons charmantes. 


: Melle CHIFFON. 


- LA FRANCAISE. 


L'opinon d’une étrangère en 
. Visite à Paris. 


Je m'étais laissé dire jusqu'ici 
que la Française était, très sévè- 
rement jugée à l'étranger; qu’on 
la. :croyait prête à tout pour sa- 
tisfhire sa coqueiterie; qu’elle a- 
vait le caractère superficiel .et 
l'esprit léger, pas de coeur et peu 
de vertu. Cela choquait mes sen- 


oi 


sante sous ses pas, puisque tout le 
monde la condämnait, même les 
morts, que pas ulie main ne .se 
endait pour l'aider ‘ pendant 


qu’elle luttait encore; qu’elle ne 


ne, pouvait obtenir de Jean qu’il 
intervint en disant: °n 
veux pas ,allez-vous- en. l 
que faire de: ivous.. Monique 
re.pouvait plus que recourir à son 
père, Oui, elle irait à lui, se jet- 
terait à ses pieds, le conjurerait 
de partir avec elle, tout dé suite, 
de fuir. n'importe où sous un dé- 
gu isement s'il le fallait, de se ca- 
cher dans les: bois ou dans un ha- 
meau de la côte, de gagner la 
France dans ‘un bâteau de pêche 
et de renoncer aù voyage d'Ir- 
Jande tant que la menace des 
Burgau serait suspendue sur eux: 
Monique ‘retourna dans sa 
chambre, fit à la hâte quelques 
préparatifs, lassembla les effets 
indispensables dans 
qu’elle recouvrit de son manteau. 
| Puis elle sortit du château, des- 
cendit les marohes taillées dans 


le roc qui reliaient les terrasses 


entre elles, suivit toute l’avenue 
et arriva dans la dernière, cour 
sans avoir rencontré personne. 

Quans elle fut devant les tou- 
relles de la grille, elle. s'arrêta, 
se demandant si on la laisserait 
‘| passér, ‘ét, comme ‘le rébarbatif 
concierge la. regardait, d’un air 
interrogateur, elle bégaya les pre- 
miers mots qui re aversèrent son 


:| esprit: 
Miss J ess est. au presbytère. . 
ï Bagile n'avait pas reçu de dé- 


ï 


fense ‘à'son sujet, ‘car la grille 
s’ouvrit aussitôt devant Monique. 


Jelles le peuvent. 


rançaise.. 


elle me cita celui de toutes icelles 


première de couturier 


“Je n'ai 


un paquet 


timenis féminins; mais j'y. voy- | 
ais la jalousie ‘de femmes. pri- |. h 


vées-des mêmes qualités de :s6- 
duction et qui:se vengeant comme 


m'est arrivé, ou plutôt ce 
m'a été dit. 

Je prenais, le thé chez une a- 
mie. On: me’présente une jeune 
femme d’une ‘grande. beauté et 
d’une parfaite élégance. D'ori- 
gine argentine, possédant. une 
«rès grosse fortune, elle, voyagé 


«qui 


pour son agrément, d’un bout de|: 
intelli- |: 


l’année à l’autre. Très 
gente, elle s'amuse à observer le 
caractère, les qualités et les dé- 
fauts des femmes, des différents 
pays. J’eus le plaisir et la, fierté 
le lui,entendre dire qu’elle n’en 
inettait . aucune au-dessus de la 
Et ne croyez pas qu’- 
elle disait cela.par flatterie; elle 
appuyuis sa préférence sur les ex- 
ellentes raisons que je vais es- 
sayer d’énnmérer après elle. 


. La Française est de toutes là 
plus courageuse; nOj, pus de re 
courage phy sique qui consiste à 
escalader des pics, à chasser les 
fauves et à se livrer aux sports 
les plus violents, mais du vrai 
courage. moral qui lui permet de 
supporter les plus dures épreuves 
sans rien perdre de:sa grâce sou- 
riaute ni de son apparente. frivo- 
lité. Sans s'arrêter à l’exemple 
admirable que nous donnent tous 
les jours les femmes du monde, 


qui sont obligées «de travailler. 
Élle me raconta le cas d’unë 
première d’un grand couturier. 


Voyageant à Londres, cette 
femme, qui n'était ni très jeune, 
ni très jolie, se présentait un jour 
chez une grande dame de l’aris- 
tocratie anglaise à à qui elle venait 
montrer différends modèles. 
Vêtue d’une simple Jaquette de 
breitschwanz, et coïiffée d’une 
petite toque, elle avait dans, son 
allure un tel ichic, unë' telle ai- 
sance dans ses manières qu'elle 
semblait au moins légale de la 
gersonne qu’elle venait solliciter. 
Aussi la grande dame lui prêta- 
t-elle beaucoup plus d’attention 
qu’à ses robes, et pressée d’en 
choisir ‘une, elle lui dit: ‘C’est 
suriout votre chic que 


drais pouvoir ‘acheter !”? 


Le mot est joli en ce qu'il pré- 
cise une des grandes séductions 
de la Française: le chic; mais la 
fin de’ l’histoire est encore - plus 
intéressante parce qu'’elle-vient à 
l'appui de notre courage. Cette 
dut inter- 
rompre sa tournée pour subir à 
l'hôpital une grave opération. 


Quinze jours après, elle repre- 


nait son travail aussi vaillante 
qu'auparavant. Personne ne se 
serait douté de la mutilation 


qu'elle venait. d’endurer. Peu 


de ‘emps après ,nouvelle opéra... 
“tion, suivie ‘de la même 


reprise 
du travail, sans que rien ne pût 


altérer en elle ni le caractère, ni | 


l'entrain, ni l'élégance 

Combien d’autres cachent ainsi 
sous la légèreté de leur apparen- 
ce de véritables héroïsmes! 


Une fois dehors; la jeune fille’ 


ralentit le pas. Il ne fallait pas 
que son allure donnât l'éveil aux 
nombreuses pyires d’yeux per- 
cants qui étaient toujours en ob- 
servation à queiqhe fenêtre 
Blackhorn. Tant de pensées l'oc- 
cupuient que la route ne lui pa- 
rut pas Jongue, elle fut presque 
surprise en reconnaissant |’en- 


droit où Harry lui avait coupé | 


une fleur de renêt. 

Ille était bien au grand pâtu- 
rage, mais elle eut beau marcher, 
lle n'entendit ni aboiements de 
chiens ni bêlements de troupeaux. 
Ses regards explorèrent l'horizon 
dans tous les sens; elle ne décou- 
vrit plus les hangars ni la cabane 
roulante. Seule la hutte de pierre 
était encore à pour attester ‘ä Mo- 
nique que ses souvenirs ne la 
trompaient point.. Mais la porte 
et les volets étaient fermés, la 
poussière s'aceumulait déjà sur le 
seuil; malgré le froid piquant, la 
cheminée ne fumait plus © La 
hutte était abandonnée! le trou- 
peau de Blackhorn avait émigré 
le père de Monique était parti. 

Patrice O’Hara avait dit, Mo- 
nique se le rappelait maintenant, 


qu'il avancerait son départ s’il 


en trouvait l’occasion, afin. de 
prolonger son séjour en Irlande, 


et iliavait ‘accompli son déssein.« 


Peut-être n'en avait-il pas pu a- 
“vertir Monique, ou bien il avait 
voulu éviter à la jeune fille l’é- 
motion dés" derniers adieux. 
tout cas, il ‘était parti: et sans se 
douter de la _poigñante situation 
à laquelle il abändonnäit sa fille. 
Monique ne pouvait plus le pré- 


pus 
î 
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Or, voiei.ce qui! 


Er 


trice admirait chez : 
la farce qu 
la maternité, 
vous, ime disait-elle que. les mères 
de famille couservent leur svel-|l' 
‘esse et la finesse de leurs for- 
mes, et que les femmes en pleine 
maturité donnent. encore l’appa- 
rence de la jeunesse- et inspirent 
l'admiration. 
Madrid, à Londres, à Vienne; par- 
tout, la femme de quarante ans 
porte ses quarante ans et la mère 
de famille laisse tomber ses .co- 
quetteries.”? rio 


des détnontrent : 
j'rançaise possède de nombreuses 
qualités et que si,'à l'étranger, 


jugerait avec plus de. justice. 


je vou-f 


et pouvant enseigner 


an. Coût moyen de la pension : 


de 


En 


| poir. 


Q 
GE Fe 
Hd ke 


+ 


ES 


É 


2 


st 
PS ONE RSR RES 


3 sé sus tat 


RUE 


asia 


12 TER HATSIEU, 


4 Let eines 
sÉhiciines, eue 


4 


= 
EE 


RS Den ES 


FES 


ee 


SE 

_ 
PRE 
CEE 


E= 
Th 


RES 
nr 


É ERES 


Sirop Mathleu | 
35c. la Grande Boutellte, 
Poudres Nervines Mathieu 
Boite contenant 18 pou- 


d 
î 


En vente partôut, l: 


La GIE J, Li, 


es 


En second lieu, mon :interlocu- 


résiste à l'âge et à 
“Ti n'y a que chez 


Allez à Rome, à 


J'urrête à mes citations, Ei- 
‘qu'en réalité la 


on: savait l’observer : comme la 
charmante: pérsonne . dont : pail 
rapporté ‘les imyressions, on la 


Ê CAMILLE D... 

On demande immédiatement 
pour l'école No. 1738 du. village. 
de Legal un instituteur ou une 
institutrice catholique possédant 
ün diplôme valide dans l’Alberta 
aussi le 
Traitement #700. OÙ par 


; 


français. 


&12.00 par mois. Assistance moy- 
ni à l'école : 15 à 20. 
S'adresser à JT. B. Coté, 
trés., LEGAT:, Alta. 
Terre de 160 acres, située à E- 
dison à vendre pour $1300. 
15 acres en culture, touté élû- 
turée, maison, étables, grainerie, 
etc. | 
Conditions faciles: 
S'adresser à 
J. N. SABOURIN, 
504 13ème rue 


EDMONTON. 


See. 


venir, se mettre sous sa protec-. 


tion. Il était loin déjà, en plein 
péril, un mot des Burgau arrête- 
rait sa fuite et le perdrait.. Si 
‘Monique fuyait aussi?... Quelle 
folle pensée... Il fallait au cou- 
traire qu’elle rentrât tout de suite 
qu'elle leur dit: “Vous êtes les 
maîtres, vous êtes plus: forts que- 
moi, je. consens à. tout.!” 
Et elle rentra très vite, très 
vite, craignant que le moindre 
retard ne ‘fût fatal, qu'ils n’eus- 
sont «<léjàh ékéeuté leur menace. 
Patrice O’Harà et sa fille étaient 
pris dans un étau trop puissant; 
du moins fallait-il qu'en se sa- 
erifiant onique ne fit échapper 
le vicillard. Mais, par ses délais, 
elle avait offensé les Burgau, ils 
étaient vindicatifs, ils la châtie- 
raient en. son père, ils dénonce- 
raient Patrice O’Hara, c'était 
fait déjà peut-être, elle revien- 
‘drait trop. tard, on ne les bravait | 
pas impunément. Ù 
Qu'avait-elle eu besoin 
braver ? : 
elle per mise? lle s'était attar- 
dée à réfléchir pendant que la vie 
de son père était en jeu, elle a- 
rait pesé ses préférences gomme 
une fiancée libre de ‘ chérir, ou 
d’effeuiller_ son. bouquet. 


-de les 


Te 


Elle pressa encore le pas; cette | 


fois. la ‘router‘était interminable. 
Un arbre dépouillé fit sur l’herbe 
eomme 
Monique poussa un cri et-se, mit. 
à courir. Elle eourüt jusqu’à 


ee, GUERISSEZ. CETTE: TOUX | 
nr  PRENEZ- EN. UNE AUTRE | 


En ‘mêmé temps qu'il guérit lés brorichés et ke 
* poumons, il agitauséi comme fortifint, "T1 bännit 
la toux, guérit les surfices irritéés, ‘adoüéié’'les 
membranes enflanmées tout en reconstituarit lei 
“système tout'entièr. - 


Ses résultats sont vraiment méfveilléux. et 


rhresti ou 4 


Tous ts warchañds 16 
dres 25c . Le CH. 


MATHIEU, Prop. SHERBROOKE. Qué. 


Distributeurs pour l'Ouest canadien 


FOLEY ‘BROS., LARSON & Cou, Vancouver, Edmonton, Winnipeg 
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ss La Savoie ? 
“ La Gascogne ” 
Ta Provence ” : 
“ La Touraine ” 
“ Eh Lorraine”. 
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[COrIPAGNIE GENÉRALE 


la lrançaise{ 


TRANSATLANTIQUE 


Service Postal Français à 
. Grande Vitesse " L 


NEW. YORK” HAVRE PARIS 
Par ‘les Paquebots-Poste porteurs 


des Malles de France et des 
Etats-Unis. .. 

Départs réguliers le jeudi à 49 
heures, a.m. , ... , , 
“ La Bretagne ” .....,... 28 | “Avril 
Le Chicago ” ............ 2 Mui 
‘ La Lorraine ” ....,.. 6, Mai 


drcgeseesee. 19 Mai 
doses. 14 Mai 
.... +19 Mat 
……. ….. 26 Mei 
couv, 2'J Ur 


‘Pour plus ‘amples informations 


urière de s’adrésser à 
M. 
brreau de’ M. “H. Milton Martin. 
agent. 24 Jasper ‘ ave. 
mouton. 


RENE LEMARCHAND, ‘au 


E; Ed- 


‘ 
} 1 


-# La Compagnie de 
| Chaussures de” 


| “Fraserville ” é 
.MANUFACTURIERS 


Fraser, Co Temiscouata,Que. 


. Demandez n nos prix. 


Assortiment complet de chaué- 
sures-en tous genres ; envoi 
: d'échantillons. u 


à 


Prix spéciaux pour lés commati: 
des par cuisse. : À 


. + 
14 A 


: E EU : 
: On sollicite la correspondance, ie 
Fraserville, Province de Quebéc 


+ 


ceux. qui, de R-haut ne la : voy- 

aient pas revenir: 

. —C'est moi. Me voila. Aften. 

dez-moi! . 

- —Miss Jessy est de retour, lui 

dit le concierge. S ‘$ 
Il n'en finissait pas d'ouvrir 

cecte grille, Monique n’arrivérait 

‘pas asséz tôt, Ï 


PER 


ne la laisserait-on 
dûne point rentrer!... b 

Klle fut au château en quel- 
ques minutes, elle alla au parloir 
où elle. ne vit que sir Bear. Elle 
dit au baronnet d’une voix s éntre- 
coupée: ee Eu 

—Kst-ce encore : temps pour: moi 
dé ‘vous répondre? 

Il'n’eut: pas ‘la férocité de ‘la 
faire attendre; il répondik : ‘l'un 
signe affirmatif. 

Elle dit toute (palpitants et 
‘comme Si elle ne pourrait jamais 
parler assëz' rapidement : à 

—Alots, c’est oui, oui, oui... 
Taites' ce que ‘vous “voudrez. 5 À 

—Vous consentez au mariage? 

…Oni, à. tout, j'accepte ‘tout. 
Vous avez ma parole. x 

Uno leitre d'apparence officiel- 
le posée sur la table attirait ma- 
-gnétiquement, ses Yeux ; siriBear 
prit cette lettre et la jeta dähs le 
foyer, ., F 

Monique 8 s'était “retirée ! ‘dans 
une-embrasure de fenêtre, son a- 
nimation tombait, elle se rémet- 
tait un. peu. . Elle ne regrêttait 
T ion. et. la. lettre € qu elle venait de 
voir “brûler, devait être jusqu’au 


Blackhorn sans reprendre: halei- bout, le stimulant .de sa résolu- 


ne. Elle regardait 
château avec des yeux de déses- 


de loin le tion. , st 


‘Elle aurait voulu. crier à 
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-LES REPAS DU CHEVAL. 


Voici d’intéressantes  instruo- 


-tions concernant la nourriture du 


‘cheval. Trois repas sont néces- 
saires et suffisants au cheval, on 
doit les espacer de quatre à cinq 
heures, pour que le cheval se 
trouve dans de bonnes conditions 
hygiéniques. Le repas du soir 
doit être le plus copieux. 

Il est indispensable de donner 
de temps en temps des rafrai- 
chissements. 

Le cheval doit, autant que pos- 

sible avoir l'estomac et la vessie 
vides au moment du travail. Il 
est nécessaire que le cheval qui 
rentre fatigué ou essoufflé atten- 
de son repas environ une demi- 
heure. 
© Des repas très copieux peuvent 
amener des indigestions et des 
coliques: les repas trop éloignés 
sont mangés voracement, et, dans 
les intervalles, les chevaux s’im- 
patientent, se battent, frappent 
dans les stalles ou après les bat- 
flancs, e‘: deviennent souvent ti- 
queurs. Il faut, entre chaque re 
pas, quatre ou einq heures d’in- 
tervalle, afin que la nourriture 
soit bien digérée avant de char- 
ger à nouveau l'estomac. 

Dans certaines grandes compa- 
gnies on donne de 6 à 7 repas par 
jour: c'est un non-sens hygiéni- 

‘que: absolument comme dans 
certaines campagnes. où l’on don- 
ne un picotin chaque fois que 
l'on dételle ou que l’on s'arrête. 

Nous avons dit que le repas du 
soir devait être le plus copieux. 
I] doit en être ainsi, parce que Îles 
chévaux, n'étant plus dérangés 
par les allées et venues des hom- 
mes et des chevaux, mangent à- 
lors paisiblement, se couchent et 
digèrent tranquillement. Il est 
utile, en outre, de savoir que les 
chevaux nerveux, chauds, déli- 
cats, qui se vident au travail, ne 
mangent bien que le soir et la 

3-nuit quand ils n'entendent pas de 

£sbruit. 

+. La nourriture du soir profite 
beaucoup au cheval. Les Arabes 
disent: “‘L'orge du soir passe 
dans la croupe, l'orge du matin 
passe dans le erottin,'’—c'est a- 
vec le repas du soir que les che- 
vaux marchent le matin. 


Le cheval de service, souinis à 
un travail souvent long et pénible, 
consomme, d’un bout de l’année 
à l'autre, des fourrages secs, 6- 
chauffants, qui sont très nutri- 
tifs. Il importe de lui donner 
des rafraichissements. 

En automne, au moment de la 
prise du poil d’hiver, les carottes 
sont indiquées et doivent être 
données avec l’avoine du soir. Au 
printemps, au moment de la chu- 
te d’hiver, un peu de nourriture 
verte fait grand bien, quand elle 
est mélangée avec le foin et don- 
née le soir, Enfin, et d’un bout 
de l'année à l’autre, il est néces- 
saire de donner aux chevaux un 
barbottage par semaine, le jour 
où ils ne sortent pas ,de préfé- 
rence. Le cheval qui est monté 
ou aitelé de suite, après avoir bu 
ou mangé se trouve dans des con- 
ditions détestables pour faire un 
service aux allures vives et pour 
trainer de lourds fardeaux. Il 
est tout de suite essouflé et en 
sueur, parce que l'estomac, gon- 
flé de nourriture, presse sur les 


poumons. Les aliments, secoués 
par la marche, ne peuvent être 
Idigérés; ils passent trop vite 


dans des intestins et provoquent 
une diarrhée, où bien le passage 
n'a pas lieu, et il peut survenir 
une véritable indigestion avec 
colique *et parfois ballonnement. 
Dans tous les cas, la nourriture 
donnèe immédiatement avant le 
travail ne profite pas au cheval 
et l’expose à tomber poussif. Il 
importe donc, au plus haut de- 
gré, de faire travailler le cheval 
l'estomac vide. La digestion de 
l'avoine demande deux heures au 
moins, et celle du foin trois heu- 
res. 

Done, le foin, qui est long à di- 
gérer, doit être donné surtou£ au 
retour du travail et au repas. du 
soir. 

De même, 1l importe de faire 
boire longtemps avant - l’heure 
fixée pour le travail et fort peu. 
Le pauvre cheval qui a bu à vo- 
lonté, peu de temps avant d’être 
attelé où monté, est obligé de se 
retenir, jusqu’au retour à l'é- 
curie souvent; il souffre . beau- 
coup et peut avoir des coliques 
d'urine.. Quand le cheval rentre 
essouflé et en sueur à l’écurie, 


LE COURRIER DE L'OUEST JEUDI, 28 AVRIL, 1910. 
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il importe, a plus haut point, de Gratis à tonte femme 


Une boite de go cents du Baume de Figues. 


le sécher, de lui donner les soins 
de la main, de le laisser se cal- 
mer et se reposer avant de lui 
donner son repasi c'est l'affaire 
d'une bonne demi-heure. 


UN COLONEL COMME L'ON 
EN VOIT PEU. 


Montréal. — M. Rodolphe lor- 
get annonce qu'il emmènera aû 
cours de l'été le 65e régiment, 
faire une promenade à sa somptu- 
euse résidence de St. Irénée. No- 
tre régiment canadien-français à 
déjà été favorisé d’une pareille 
gracieuseté de la part de son co- 
lonel honorwire; il y a deux ou 
trois ans, et ceux de nos. volon- 
taires qui ont fait le premier 
vorage, savent ce que cette nou- 
velle invitation leur promet d’a- 
grément. : 

Mais M. Forget réserve à ses 
jeunes miliciens un autre témoi- 
gnage plus éloquent encore de son 
intérêt et de sa générosité. Dan: 
un avenir prochain, il paiera au 
régiment tout entier un voyage 

sen Europe. Ce déplacement coû- 
tera sans exagération $200,000 à 
M. l'orget, et c’est le cas de dire 
que le 65e doit s'estimer heureux 
d'avoir un colonel à la fois si ri- 
che et si dévoué, 


Une somme aussi importante 

j tre sera pas dépensée en stériles a- 

|musements, Le voyage en Europe 

étendra le champ ‘des connaissan- 

ces des jeunes miliciens et leur 

procurera plus d’une leçon de 
choses utiles: 


La générosité, pourrait-on dire, 
cuûte relativement peu au député 
de Charlevoix, puisqu'il est plu- 
sieurs fois millionnaire. Mais 
il a le mérite — trop rare— de 
faire de sa fortune un emploi qui 
profite à ses concitoyens. 

L’annonce de te voyage a créé 
une profonde sensation ‘parmi les 
jeunes gens canadiens-françuis de 
Montréal, 

Uné des conditions imposées 
par M. Forget étant que l'effectif 
du régiment soit au complet, ou 
prévoit, d'ici à quelques jours, 
des engagements nombreux. 


prouver 
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“| Aussi 


“M suite aujour 
) œier. 


4 beaucoup de guérisons remarquables, 
| désire, que toute femme atteinte d'une des affoc- Je 
tions suivantes en fasse l'essai: pertes blanches, ES) 
menstruations douloureuses, ulcères, inflammas 4 APTE 
tion, déplacements, descente de 1n matrice, tue pa 
meurs utérines ou ovarlennes etc, 
CETTE NOETI WE 50 CENTS NE VOUS 
COUTEMA PAS UN CDN. 


Je vous la donnerait à titre purement 
gracieux pour démontrer la valeur de 
notre préparation, et si vous voulez con- 
ä tinuer le traitement, cela ne vous coû- 
{ tera que quelques cents par Semaine. 
chère lectrice, sans égard à vos 
récédentes, écrivez-moi de 
É hui, et je vous enverrai lo 
4 traitement gratis par le retour du coûre 
e Si vous le désirez, je pourrai vous 
“ adresser à quelque dame de votre voisinage qui pour. 
d ra témoigner des cures remarquables, résuitant de 
l'emploi du Baume de ligues, Maîs un essai personnel 7 
j vaut mieux que tout ce que je pourrai dire ici, Jesals, ge 
Æ qu'une boîte de 50c. vous prouvera ce que peut accom- 
4 plir le Baume de Figues. 


expériences 8 


1 Ecrivez-moi aujourd’hui, je me ferait un plaisir de 
N vous envoyer gratuitement une boîte do 50 cents, 
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Soufirante . 


Box 730, 
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peuvent 
et plus. 


S'adresser à à; Mr 
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20 cents, 


151 


227 


109 


40—Beau quart de section si- 


152—400 acres de terre à un mil- 


133—480 acres de terre de choix 


105—480 acres de bonne terre à 
180—-Beau quart de section à Cla- 


160-Quart de section, 4 milles 


44—-Bon quart de 


tué à trois milles d’une gare, 
9 milles d’Edmonton, 90 a- 
cres en culture, entièrement 
clôturé, bonnes  bâtisses, 
eau de source. Prix $80. l’a- 
cre ; conditions faciles. 
—Section de première qualité, 
trois milles d’une gare, dix 
d'Edmonton, 75 acres en 
grain, 210 acres de mil, en- 
tièrement clôturée, bonnes 
bâtisse de planches. Prix 
$40. l’acre ; condition faci- 
les. 


le d’une gare, 8 milles d’Ed- 
monton, 100 acres en grain, 
50 acres en foin, bonnes bi 
tisses de planches, entière- 
ment clôturées en broche. 
Prix 840. l’acre, conditions 
faciles, . 


à Clover Bar, 50 acres en cul- 
ture, bonnes constructions de 
planches, entièrement entou- 
rées, 17% mille d’une gare. 
Prix $30. l’acre, conditions 
faciles. 


East Clover Bar, entièrement 
entourées, bonnes bâti-se- en 
bois rond, 100 acres en cultu- 
re, termes. 


ver Bar, 3 milles d’une ga- 
re, tout clôturé, bonnes cons- 
tructions de planches, 139 
acres en culture. Ceci est une 
ferme pour faire de l'argent. 
Prix $25. par acre ; termes 
faciles, droits de charbon 
avec la propriété. 


‘d’une gare, bâtisses en Le 
rond, 30 äcres en culture, 
foin, tout clôturé. Pris #15. 
par acre. 
—640 acres de bonne terre a- 
vec fourrés, 14 milles d'une 
gare, pas d'améliorations. 
Prix $8.00 l’acre, termes fa- 
ciles. 
section, 12 
milles d’une gare, 25 acres 
en culture, bôtisses en bois 
rond ; prairie découverte 
pour la plus grande partie. 
Prix $8.50 l’acre ; termes. 
—Quart de section situé à 10 
milles d’une gare, 20 acres 
en culture, partiellement clô- 
turé, bâtisses en bois road, 
praïïie découverte. Prix $10. 
l’acre; termes. | 


194—Bon quart de section 1% 
mille d’une gare, partielle- 
ment entouré, bonnes bâtis- 
ses de bois rond, prairie dé- 
couverte, bonne ferme. #11 
l'acre, termes faciles. 

175-—Quart de section, 9 milles 
d'une gare, 35 acres en cultu- 
re, bâtisses en bois rond, en- 
touré. Prix $1800; termes 
faciles. 

225—Bon quart de section, situé 
à 5 milles de Stra“lcena, 0 
acres en eulture, maison en 
planches, grange en bois 
rond, etc ; entièrement en- 
touré, 15 acres de mil, 80 a- 
cres de jachère d'été. ‘Prix 
85,000; termes faciles. 

228--Bonne demi-section, à un 
mille de la nouvelle ligne du 
C.P.R., entièrement clôturée, 
bonnes bâtisses en bois rond, 
30 acres en culture, 250 a- 
cres de prairie découverte, 
* 100 tonnes de foin en meule. 
Prix $16. l’acre; termes, 

186—380 acres de terre splendide, 
situées près d’une gare, entiè- 
rement clôturées ; 220 acres 
en culture, 60 acres en blé 
d'automne, 30 acres en foin, 
très belle ferme, Prix $30. 
l’acre, termes faciles, 

210-—-Bon quart de section, à 4 
milles 7% de Stoney Plain ; 
20 acres en culture, 60 acres 
. de prairie découverte, 15 à- 
cres de praire d’uruverte 
15 acres de terre à foin, bon- 
nes bâtisses de bois rond, clô- 
turé, Prix $9.00 l’acre, ter- 
mes très faciles, Une crcasion. 

70—Quart de section, 10 m'l- 

7” les d’une gare, 50 acres en 
culture, 35 acres de foin. 
Prix $16. l’acre. 


L'endroit vendre 


ou acheter 


pour 
une ferme 


Si lune des propositions ci-dess 
‘ occasions. 


211— Quart de section, 8 milles 
d'une gare, 80 acres en cul- 
ture, tout clôturé, maison en 
bois rond, grainerie en plan- 
ches, 20 acres de prairie dé- 
couverte, 60 acres en bon 
bois. Prix $22.50 l’acre;: ter- 
mes faciles. 

174— Quart de section, 9 milles 
de Stoney Plain, 15 acres de 
foin, partiellement clôturé, 
maison de bois rond, bonne 


terre. Pris $900 pour une 


vente rapide, termes faciles. 
Une occasion. 

193—Demi section de choix, 7 
milles de la gare de Stoney 
Plain, 150 actes en culture, 
T5 acres de labour d'été, ter- 
re découverte en partie, en- 
tièrement elôturir bonnes 
bâtisses de bois rond. Prix 
$13.00 l’acre. Conditions fa- 
ciles, 


222—Bon quart de section, 7 mil-: 


les de Stoney Plain, 40 a- 
cres en culture, tout clôturé, 
terre découverte, pas de bä- 
tisse, Prix $11. l’acre. Con- 
ditiuns faciles. 

A11—Splendide demi-section, 5 
milles d’une gare ; 150 a- 
cres en culture ; 250 acres en 
terrain découvert, bonnes bâ- 
tisses en bois rond, toute clô- 
turée, puits, pompe, etc. 
Prix $25. l'acre, conditions 
faciles. 

226—Quart de section, 5 milles 
de Strathcona, 25 acres en 
culture, partiellement clôtu- 
ré. Prix 84,000, conditions 
faciles. 

15%—Demi section, 8 milles de la 
gare; 160 acres en culture, 
40 acres de foin, 80 acres de 
fourrés, surplus en terre dé- 
couverte; clôture, bonnes 
bâtisses de planches. Prix 
$25. l’acre, Conditions très 
faciles, 


Nous avons également des milliers 


Harriet RAT Richards 


DES 


ASTLEV-JONES PIANO CRGAN Co 


Le Gramophone Columbia 


NOUS VENONS DE RECEVOIR 
‘Gramophones, de disques et de ccylindres. 


Les disques Columbiadurent plus longtemps, 
et sont d’une plus grande solidité que n’importe quel autre 


Les disgques Columbia ont fait plus qu'aucun autre disque 
pour maintenir la popularité du gramophone ‘et ajouter à sa 
perfection. 

En achetant les disques doubles Columbia, yous obtenz une 
valeur double de votre argent, il y a deux tons sur un senl 
disque, et cela pour un seu] prix, ‘un 
coûte 65 cents, nos dis-ques à double face coûtent 85 cents, 
vous avez donc un disque supplémentaire pour Ja somme de 
n plus du prix d’un disque à face unique. 

L'indestructibilité des cylindres Columbia fait que 
chines à cylindres ordinaires valent deux fois l'argent débour- 
sé, elles durent à jamais, ne se brisent pag, ne se détériorent 
pas par l'usage et l'audition est grandement améliorée par lu- 
sage de nos cylindres Columbia. 

Les cylindres indestructibles Columbia, durant quatre minu- 
tes, constituent d'amélioration la plus importante qui soit, ils 
jouer n’importe quel morceau, durant quatre. minutes 


ls s'adaptent également à n'importe quelle machine à cy- 
‘”  Jindres pourvue du “200 thread attachment." 


Venez voir notre assortiment de marchandises avant d'ache- 
ter, éonnez nons l’occa sion de vous démontrer ce que valent nos 
machines. | 

Demandez gratuitement notre catalogne. 


ASTLEY-JONES PIANO & ORGAN Co. 


603, Avenue Jasper Ouest, coin de la Septième rue 
TELEPHONE 2250 


154— Quart de section, 3 milles 


de Rivière-qui-Barre, 
cres de premier labour, tout 
clôturé, bâtisses en bois rond. 

Prix $10. l’acre. Condi- 
.tions faciles. 


177—Quart de section, 6 milles 
d’une gare, 100 acres de pre- 
mier labour, tout clôturé, 
bonnes constructions de plan- 
ches. Prix 822. l’acre, termes 
faciles. 

71—Demi section, 6 milles d’u- 
ne gare, 100 acres en culture, 
toute clôturée terre décou- 
verte. Prix 830. l’acre. Con- 
ditions faciles. 

43—280 acres, 4 milles d’une ga- 
re, 125 acres en culture, clô- 
turées en broche, bonnes bi- 
tisses de planches. Terre dé- 
couverte, Prix $39. lacre. 
Termes. 


95-—Bonne demi-section, 9 mil- 
les d’une gare, 45 acres de 
cassage, partiellement en- 
tourée, bonnes bâtisses de 
bois rond, quelqu:s fourr's, 
prairie découverte, bon foin. 
Prix $12. l’acre. Conditions 
faciles. 

163—Quart de section, 11 milles 
d’une gare, 70 acres en cultu- 
re, tout clôturé, bâtisses en 
bois rond, petit ruisseau sur 
la propriété. Prix $2,000. 
Conditions faciles. 

110-—Demi section de terre de 
choix, 10 milles d’une gare, 
125 acres de premier labour 
bonnes bâtisses de planches; 
toute clôturé, bonne terrre. 
Prix $18. l’acre, conditions 
faciles, 

195—-Quart de section, 11 milles 
d’une gare, 30 acres de pre- 
mier labour ; prairie décou- 
verte, tout clôturé, bâtisse de 
bois rond. Prix $2,800, 
Conditions faciles. 


un envoi important de 


jouent mieux 


disque à face unique 


les ma- 


EDMONTON 


45 a-. 


RTC EN EN EE PL ST 


de l’économie domestique. 
Pour tous renseignements s'adresser à 


REV. MÈRE SUPÉRIEURE, 


RSR NT RES 


Couvent des Soeurs de la Con- 

gregahon 
pagnes de Jesus 

Rue Picard, Edmonton, Alta: 


Ce magnifique et moderne couvent, situé rue Picard, 
Edmonton, sera ouvert le 16 janvier 1910. 


Le programme. des classes comprendra toutes les 
branches d’une bonne éducation anglaise et française. 


Un cours de français, occupant la moitié de la jour- 
née scolaire sera donné aux enfants dont les paren 
auront manifesté le désir. 


Une attention spéciale sera donnée à l'en 


des Fideles Com- 


Couvent F.C.]. 
Edmonton, Alta. 


ts en 


seignement 


cs ma 


ES 


N'OUBLIEZ PAS 
que nous sommes toujours prêts à vous faire connaitre nos bas prix 
pour toutes sortes de bois de construction, lattes, bardeoux et chaque 
chose nécessaire pour l'édification d’une maison, 
examiner nos entrepôts avant de vous décider à construire. 
croyons pouvoir vous donner satisfaction 


Ro FRASER CO. LIMITER 
20t AVENUE NAMAYO, 
Tétéphones : Cours et Dureaux 1630, Gours et Scierles 2038 


EDMONTON 


87— Demi section, ? milles d’u- 
ne gare, 140 acres en culture, 
toute clôturée, bâtisses de 
planches. Prix $25. par àa- 
cre, bonnes conditions. 

186—Quart de section, 3 milles 
d’une gare, 40 acres de pre- 
mier labour, tout clôturé, 
30 acres de foin, prairie dé- 
couverte, maison de planches, 
grainerie en bois rond. Prix 
$13. l’acre, conditions faci- 
les, 

104-—Quart de section, 2? milles 
Ye d’une gare, 100 acres de 
cassage, 20 acres de labour 
d'été, 10 acres de foin, clô- 
turé, bâtisses de bois rond. 
Prix $18. l’acre, termes faci- 
les. | 

124-Quart de section, 7 milles 
d’une gare, 550 acres de-cas- 
sage, tout clôturé, bonnes bô- 
tisses en bois rond. Prix $15 
l’acre, conditions faciles. 

144— Quart de section, 6 milles 
d’une gare, 85 acres de cas- 
sage, tout clôturé terre en 
prairie découverte, bâtisses 
en bois rond. Prix $2,000, 
Conditions faciles. 

162—480 acres de terre de choix, 
6 milles d’une gare, clôtu- 
rées en broche, 250 acres de 
prairie découverte,  bâtisses 
en planches. Prix $16. l’acre, 
bonnes conditions. 


7 212—Quart de section, 8 milles 


d’une gare, 40 acres de cassa- 
ge, bonnes bâtisses de plan- 
‘ ches, tout clôturé, 40 acres 
de prairie découverte, % 


mille de l’école. Prix 82,200, 


conditions faciles. 
120-—-Quart de section, 5 mill:s 
de Longhead, 40 acres en 
culture, tout clôturé, bonno3 
bâtisses de bois rond, prairie 
découverte, bonne eau. Prix 
$3,000, termes faciles. 


us vous convient, venez nous voir. Cette liste ne vous fait connaitre qu’une partie de nos excellentes 
d’acres de terre vierge. 


4 


_63 Avenue McDougall 
È Téléphone 1611 
EDMONTON 


Telemhene 147 


£a plus ancienne maison d’Alberta 


SES RE TN à 


Venez à nos cours 
Nous 


Joailliers et Horlogers experts 


305 Ave, Jasmer Est 
Edmonton 
Nous emettons des licenses de mariages 


153—Quart de section, 6 milles 
d’Innisfree, 20 acres de cas- 
sage, partiellement clôturi, 
bâtissese en bois rond, prai- 
rie découverte. Prix 81,20, 
la plus forte partie comptant 

130—480 acres, prairie ouverte, 
3 milles de Mundare. Prix, 
pour vente rapide, $8.00 l’a- 
cre. Termes faciles. 

137—Quart de section, prairie dé- 
couverte, 4 milles de Ran- 
furly. Prix $8.00 l’acre, ter- 
mes faciles. 

117—Demi section de choix, 4 
milles de Ranfurly. Prix 
$10. l’acre. 

184—Splendide quart de section. 

- 6 milles de Chipman, 30 àa- 
cres en culture, clôturé, éco- 
le et église adjoignant la 
propriété, maison de plan- 
ches, grange en bois rond, 
prairie ouverte. Prix $10 
l'acre, conditions faciles. 
Occasion unique. 

220- Quart de section, 11 milles 
de Manville, 18 acres de cas- 
sage, clôturé, bonne maison 
de planches, grange en bois 
rond, 20 acres de mil, prai- 
rie découverte, très bonne 
ferme. Prix $2,200, condi- 
tions faciles. 

© 216—Quart de section, 10 milles 
de Lester Station, 26 acres 
en culture, maison en plan- 
ches, grange en bois rond, 
puits, bonne eau, prairie ou- 
verte. Prix $10. l’acre, con- 
ditions faciles, 

203—Quart de section, 8 milles 
de Manville, 20 acres en 
culture, clôtrré en broche, 
maison en planches, grange 
en bois rond, école auprès de 
la ferme, prix $2,000, condi- 
tions faciles. 

200—Quart de section, 8 milles 
d’une gare, prairie découver- 
te, 40 acres en eulture, bon- 
nes bâtisses, Prix $16. l’a- 
cre. Conditions faciles. 

201—Quart de section, 1 mille 
de la gare de Bruce, 15 2- 
cres en culture, 40 acres de 
foin, prairie découverte, mal- 
son en planches et construc- 
tions en bois rond. Prix $10. 
l'acre, conditions faciles. 

°155—Bon quart de section, 25 a- 

‘ores de premier labour, 20 
acres de terre à foin, bâtis- 
ses en bois rond. Prix $1,200, 
conditions faciles. 


Abonnez vous au Courrier de l'Ouest 


RARE DURE SA THERE 


Chronique 
77. Agricole 


L'ELEVAGE DÈS PORCS EN 
“ ALBERTA 


". ‘Un ‘exemple intéressant” 


“ 


Nous eroÿons intéressant de re- 
produire, ci-dessous, le rapport de 
M. N.:H. Sorenson, de Marker- 
ville, Alberta, présenté à l’assem- 
blée annuelle de la ‘‘Swine Bree- 


der’s Association” tenue il y à 


quelques semaines, à Calgary. 

Ce rapport concerne les résul- 
tats obtenus pendant une urnée 
dans l'élevage rationnel du pore. 
Nos lecteurs verront à quel point 
cet élevage est rémunérateur aux 
prix actuels, surtout s’il est con- 
duit avec soin et clairvoyance : 

‘J’emploie huit acres de terrain 
pour l'élevage de pores, ce terrain 
s'incline en pente douce, vers la 
rivière; il est couvert. partie en 
brousailles, partie en foin naturel, 
partie en pâturage obtenu par 
l'ensemencement de grains divers. 

Le bâtiment principal fournit 
l'espace nécessaire pour loger 60 
pores et dans un coin, séparé par 
une cloison, j’ai une pièce suffi- 
sante pour contenir les récipients 
d’eau et. de lait de beurre. La 
cour où les pores reçoivent leur 
ration de nourriture est entourée 
de palissades de-truis côtés; le 
quatrième est disposé de telle sor- 
te que l’on puisse soigner les ani- 
maux du dehors. ° 

J'ai également un bâtiment sé- 
paré, affecté spécialement aux 
truies, sur le point de mettre bas, 
lorsque la séparation d'avec les 
autres pores s'impose. 

Cependant les truies semblent, 
de beaucoup, préférer mettre bas 
dans les broussailles, en été. La 
race de porcs que j’élève est la 
Yorkshire, que je crois une des 
mieux, adaptées pour le pays. 

En février 1909, mon troupeau 
se composait de 18 truies, d’un 
mâle et de 27 jeunes gorcs pour 
l’engrais. Durant l’année les truies 
eurent 17 portées donnant un to- 
tal de 138 porcelets qui présen- 
taient les signes évidents d’une 
excellente vitalité. Il y eut 8 
portées en mars, 5 en mai et 4 en 
août. , 

En outre, j’achetai 65 porcs de- 
mi-gros pour l’engraiïs entre le 11 
septembre et le 15 novembre. (En 
février 1910, après avoir vendu 
207 pores durant l'année 1909, il 
me restait 85 truies et 2? mâles.) 


Nous sommes 1 
: propriété. : 


Durant ln période de gestation | vres de lait de beurre pour 1 livre 


des truier, je donnai, à celles-ci, 
comme nourriture, de l’avoive 
concassée, oo | 

de crois, d’après des observa- 


‘ions subséquentes que les porce- 
lets montrent une plus grande vi- 


tulité si la true a été nourrie à 
l'orge durant la période de gestu- 
fon. | 

Tin ce qui concerne le mode d’+ 
limentation des porcelets, je leur 
donne, dans un endroit spéial, 
des auges où ils trouvent en tout 
temps de l'orge entière ou con- 
cassée, ainsi que du lait de beur:e. 

Il est très important que les 
porcelets soient  abondamnint 
pourvus de nourriture après le sv- 
vrage: sans être gras, ils doivent 
présenter, avec une peau propre. 
l'apparence - d’être - parfaits st 
nourris, | | 

Je commence à mettre les pores 
à l’engrais lorsqu'ils atteignent 
trois à quatre mois et je leur don- 
ne alors tout l'orge qu'ils veulent 
manger ainsi que le lait de beurre 
qui n’est pas nécessité par les por- 
celets. , 

Je leur fournis leur ration trois 
fois par jour, et tout en les nour- 
rissant abondamment, j'ai soin de 
ne leur donner que juste ce qu’ils 
désirent manger, 

Les dimensions les plus prati- 


ques pour les loges, affectées aux 


pores, sont de 12 pieds de long sur 
10 pieds de large et 12 pieds de 
hauteur en avant. Ces loges peu- 
vent donner asile à 10 porcs cha- 
cune; des loges plus grandes avec 
des porcs plus nombreux causent 
trop d’ennui, Les loges sont net- 
toyées quotidiennement et de la 
paille est placée dans un coin. Les 
pores ne profitent, durant Ja pé- 
riode d’engraissement, que s’ils 
sont environnés de propreté. . 
Les pores doivent être: tenus 
confortablement et traités sans 
brutalité Un porc nourri et traité 
de ceite façon devrait gagner une 


d'avoine et 1 livre d'orge. J'ai 
produit 29,480 livres ‘de porc, 
chaque livre de pore m'a done 


coûté, 4.56 livres de nourriture. 

En ce qui concerne la main 
d'oeuvre, je ne puis en évaluer 
le coût exact, c’est une affaire 
d'appréciation individuelle; ji- 
magine en tous cas qu'il est plus 
aisé de donner l'orge aux pores 
que de la transporter à l'élevateur 
distant de 7, 8, 10 milles et quel- 
quefois plus. 

Voici le relevé de mes comptes 
pour l’année : 

Achats et dépenses diverses 

106 pores,, pesant ensemble 
9450 livres; $554: 134,400 livres 
d'orge, d'avoine et de 
beurre, K832. 

Dépenses diverses, $165. 

Total des déboursés, $1,551. 

Ventes. 

Mai 1909.-—27 pores; 4515 li- 
vres à Ge., $270.00. 

Juin 1909.-—9 pores; 1600 li- 
vres à 61%c., $104.00. 

Août 1909.—14 pores; 3120 li- 
vres à 61%%c, 8201.50. - 

Septembre 1909. — 39 porct; 
6940 livres à 7 e., $410.00. 


Septembre 1909. — 11 pores: 


1800 livres à T}e., 8135.00. 

Octobre 1909. — 9 pores; 1440 
livres à 7%e., 8108.00. 
© Octobre 1909. — 14 pores, 2730 
livres, à 61%e., $177.65. | 

Décembre 1909. — 19 pores, 
3240 livres, à 7/%c., $243.00. 

Janvier 1910. — 9 porcs, 1315 
livres, à Tl£e., $113.62.. 

Janvier 1910. — 19 porcs, 3440 
livres, à 8e., $275.90. 

Ventes diverses: 27 porcs, 800 
livres à 10e $80. 

Troupeau au ler février 1910: 
31 pores, 7400 livres à 8 c., 
$665.00. 

Total, 224 pores: 38,980 livres; 
*2,881.97. 

Bénéfice au ler février 1910: 
$1,330.97. 


. N'est-ce pas que voilà un ex- 


livre et quart par jour depuis l’é-!emple concluant? 


poque de sa mise à l’engrais Jjus- 
qu'à l’âge de 5 mois. 

Durant toute l’année mes pores 
se sont maintenus dans un état 
de santé parfait, et je n’en ai pas 
perdu un seul par suite de mala- 
die. Je crois que la méthode de 
les tenir la plus possible en plein 


air est excellente; le terrain re- 


couvert de broussailles leur est é- 
galement des plus propices. 
Pour nourrir mes pores duran: 
1909, j'ai utilisé environ 134,400 
livres de nourriture, répartie 
dans la proportion suivante: 6 li- 


: Cette propriété qui comprend 50 lots de 
_83 x 146 est placée pour la 
. sur le marché. 


_ 


Nous garantissons que chaque lot est haut. 

et sec ét que la propriété se trouvé juste : 

assez loin des usines pour que nos acheteurs 
ne soient incommodés ni par la fumée ni | 
parle bruit. . | | 


Les lots Sont les plus avatageux sur le 
.. marché actuel à $200. Conditions + comp-. 


; 


tant êt le surplus en 6, 12 et 18 mois. 


4 E ut e te us 


hambre 12, Edifice Empire 
4: : TELEPHONE 205 


première fois 


es seuls agents pour cette 


‘ GLACE GLACE GLACE 


Voici l'époque de faire les 
commandes de glace et, en 
justice, vous devez à votre 
femme et_à vos enfants de : 
vous assurer de la glace pour 
l'été. 

Donnez nous votre comman- 
de dès à présent et chacun 
de nous sera content. 


Téléphonez nous sans retard la quantité que 


vous désirezavoir. TELEPHONE 1220 


EDMONTON ICE Co. 


Marchands de glace et de bols de chauffage 
°R SIMPSON, Gérant 


lait cel 


Madame a | 


= Fe 
dut < ë ÿ 7 
RSR tu 


r 


L | L Le tabac contenu dans ces cigarettes est 
. tout particulièrement préparé pour cet 


tabac à fumer 


e, et il est égal en qualité au célèbre 


Er 


CUSHING BROS. Co. Ltd. 


« 


Portes et Chassis a Moustiquaire 
Venez voir notre assortiment 


Fabrication sur mesure : : : : Devis 


, 


Telephone 1338 


Coin Elisabeth et Namayo 


LA MEILLEURE METHODE POUR 
la Confection des Habillements 


ES habillements pour bien faire doivent être 

i. confectionnés à vos mesures. Les complets 

confectionnés à l’ancien système sont prépa 
rés de manière à convenir à la moyenne des hom- 
mes, mais pas à tous, C'est lu raison qu'ils ne font. 
pas bien. Les VETEMENTS Garantisde PAQUET 
ne sont pas confoctionnés d'avance. Nous les tuil- 
tons à vos mesures avant de les coudre. fl nous cst 
facile d'après notre nouvelle méthode d'obtenir cc 
résultat. C'est la méthode la plus perfectionnéoe 
pour la confection d'habiltements, . 

Los VETEMENTS Garantis de PAQUET vous 
donnent tous les avantages des complets sur Ie. 
sure et ne vous coûtent que la MOITIE du prix de 
ces derniers. Les tissus que nous employons sont 
de la meilleure qualité que l’on puisse so procurer. 
Nous vous les vendons sans intermédiaire aux 
Prix du Gros, etiles garantissons de la meilleure 
value du Canada pour 810.00 à 814.25, valant $13.50 


Souls des experts de grando expérience sont 
employés à ln confection des Vêtements Garantis 
do Paquet, 


LE COMPLET REPRESENTE 


est fait de serge noire on b'ou-marin tout laine, de 
la meilleure teinte, complètement épongée et ga- 
rantie tenir sa coulour, La facon est sans égale au 
pays. Les pochos sont faites d'après notre procédé 
spécial qui leur garde lour forme con- 
tinuellement. La valeur réelle en est 
813,50. Notre prix Spécini, franco dans . 
tout le Canndn.,...,.......ssisess 

Points 36 à 41 seulomeut—Pointure plus grande 
75e. par point 


Demandez notrs Catalogue Gratuit 


montrant des illustrations dés derniers patrons 
de New-York et contenant den échantillons de 


tissus les plus nouveaux de la nouvelle saison. Ce catalogue contient également la 
manière de prendre vos mosures, ce qui est si simple eb si précis que personne ne 

- peut s'y tromper. 
Ecrivez-nous MAINTENANT, Romettez pas à un autre temps—unc carte 
postale suflit—vous recevrez ce catalogue par retour du courrier. 


Quand vous ferez. votre prochaine commande 
d'épiceric demandez un sac de farine “Capitol” 


PARCE QUE C'EST 


la meilleure des farines fabriquées avec des blé 
dus et qu'elle est produite par les apperells de 
moeunerie les plus modernes. - 


THE ALBERTA MILLING CO., Ltd. 


Près de la Sâre du €.N. R. EDMONTO 


246 AVENUE JASPER OUEST 


Ayant engagé un personnel nom- 


breux nous sommes actuellement 


à même de donner à nos clients 
un service prompt et satisfaisant. 


Nos 


cartes de repas de $5.50 sont ven- 
dues $5.00, mais nous vous donnons 


la qualité. 


Café ouvert 


Proprietaire 


246 AVENUE JASPER OUEST 


EDMONTON CITY DAIRY Ltd. 


TABLIE EN 1906 
Fabricants de beurre de crémerie 
LIvVRAISONS EN 1909-—-08,000 LIVRES 


Marchands de lait, de crême, d'oeufs et de beurre 
| TELEPHONE 3102 


Les laitiers qui n’ont jnmnis vendu leur crème feront bien de 
nous donner un essai, 

Pourquoi faire le beurre et le vendre quand vous pouvez vendre 
la crème au comptant, Si vous voulez faire un essai envoyez vos ré- 
servoirs de crême à l'Edmonton City Dairy Etd., Edmonton on 
Stratheona. Nous payons l'express et retournons les réservoirs 
franco. Jusqu'à nouvel avis, nous payons le beurre gras 30 cts la Ib. 

Si vous n'avez pas de réservoirs, écrivez-nous et nous vous prè- 
terons les nôtres pour un essai. 

Nous opérons pendant toute l'année, . 

Nous sommes tonjours heureux d'accueillir nos visiteurs. : 


nd 


devient le 
À magasin po- 
pulaire des 
___ foules et tout 
ee particulière- 


Est le seul 


magasin à 
© Edmonton ou 


tout le per ment le ren- 

sonnel parle dez-vous des 

le français Canadiens- 
français 


Canadiens-français économes 
profitez de nos Enormes réductions 
de chaque semaine si vous désirez 
économiser plus de 25 p.c. sur l'a- 
chat de tout vos vêtements. 

Nous vous offrons pour cette se- 
maine les valeurs extraordinaires sui- 
vantes : : 


tis et des plus popu- 
laires. 


75 habillements désas- 
sortis pour hommes, 
confectionnés des 
meilleurs tissus an- 
glais et très fashiona- 
bles. Le prix de ces 
complets varie de $15. 
à $18. 

Vous pouvez en acheter 
un pour 


Très bonne valeur à 
$2.50, pour une semai- 
ne seulement à 


25 douzaines de chemi- 
ses, très durables, de 
toutes couleurs appro- 
priées pour toutes cir- 
constances, val. 81.25 
pour 


950. 


90 paires de chaussures 
faites des cuirs les 
durables et convena- 

‘bles pour toutes occa- 
sions, val. $4.50 pour 


$3.90 


195 paires de pantalons 
tout laine et de bon- 


ne fabrication, qui 
pourraient être consi- 
dérés de très bonne 
valeur à $5. et $4. 
Tant qu’il y en aura pour 


$2,40 la paire 


20 douzaines de cha- 
peaux des meilleures 
anances, styles assor- 


À Le HUB CLOTHING HOUSE 
250 Avenus Jasper E. 


MAGASIN À RAYONS 


270-76 JASPER EST 


Téléphones 
1201 et 1901 


Rayon de l’epicerie ; 
Pêches évaporées, article de choix, la livre 10 cts 


Poires ‘ as s« “15 cts 
Pruneaux évaporés, ‘< ‘< se 8 cts 
Prunes évaporées, se ‘< “15 cts 
Abricots évaporés, ‘6 ‘€ “20 cts 
Pommes évaporées, se sé ‘124 c. 
Raisin évaporé, crofwn, ‘ “6 “10 cts 
Carottes nettoyées, 10 cts 
Riz, importation du Japon, se 5 cts 
Sago, blanc ‘e 8 cts 
Tapioca, ‘< 8 cts 
Haricots Lima, “10 cts 
Haricots roses, : ‘10 cts 
Haricots blancs, * 5 cts 
Orge perlée, #4 5 cts 
Pois, “ 5 cts 


Farine White Rose, les 100 livres $2.95 
“Capitol, “ ss 2.95 


“Strong Bakers ‘“ “ 1.50 
Sucre granulé, “6 “6 6.15 
‘_ jaune. “6 ù 5.88 
Avoine roulée, “6 ‘“s 3.00 


| Grande vente de broderies 
2770 verges de superbes broderies suisses en 3 à 18 pouces de large 
Prix spécl:l pour cette semalne, 10 cents | 


Nous payons les prix les plus élevés pour 
toutes sortes de produits de ferme 


1S & Go. 


MAGASIN À RAYONS 


Eplcerle et marchandises sèches 
TELEPHONE 1201 


Office 
TELEPHONE 290! 


LE COURRIER 


es = 


Notes personnelles 


M. e: Mme Lamoureux, de 
Sheffand, sont arrivés dernière. 
à mont «le province de Québec et se 
a sont établis à Entwistle, Alta. 
A Nos compatrio!es ont amené a 
4 vec eux plusieurs. chars de mo- 
AT bilier, d'outils et d'animaux. 


M. C. TJ. Robert, ancien pro- 
priétaire de l’hôtel Yale est parti 
pour le Kentucky, où il va cher- 
cher des chevaux de race pure 
#4) pour organiser un -haras à envi- 
K|ron sept milles de la ville. 

il M. Robert ramènera deux wa- 
“isous de. chevaux Percherons et 
|| Hackney. | 

Ces chevaux seront immédiate- 
ment conduits à leur arrivée ici, 
à la ferme de M. Roberts, qui 
possède les plus beaux pâturages 
de la région. 


M. P. A. Pagé, anciennement 
de l'hôtel Queens, à Végreville, 
est entré au service de l'hôtel Al- 
berta de Végreville où il se tien- 
“| dra à la disposition de ses compa- 
triotes. 


Nous apprenons que le Dr. 
Bruce Wells, d'Edmonton, vient 
de partir pour Paris où il passera 
falquelques mois comme étudiant à 
Fälla Faculté de Médecine. 

El Le Dr Wells reviendra au mois 
| de septembre. 


él Nous apprenons avec plaisir 
ÉAlque notre concitoyen bien connu 
M. René Lemarchand vient d’être 
élu premier vice-président d’hon- 
neur de la Chambre de Commerce 
de Camrose. 

Toutes nos félicitations. 


NIPEG 


Winnipeg, 26. — Durant le 
mois de mars les affaires ont 
beaucoup prospéré iei, aidées par 


M1910. Durant le mois de mas 
A on à accordé pour plus de 53,0", 
000 de permis de construction 
dans la ville de Winnipeg, et l’on 
croit que cette année sera meil- 
leure que 1906 alors que durant 


plus de $12,000,000, 


| let, 


20 magnifiques chevaux importés de France 
et de Belgique, comprenant les plus beaux 
types reproducteurs des races Brabançonnes, 
Axdennaises et Percheronnes, 

Eleveurs et sociétés d'élovages, attention. 

Veuillez vous adresser à Bruno Beaulieu, 
importateur de chevaux, à St. Jérôme, comté 
de Terrebonne, Que.,avantde faire vos achats. 

Correspondance et visite à mes écuries sol- 
licitées. . 

Conditions faciles : 1-3 payable comptant, 
balance à let2ans de crédit. . 

À ces conditions, up cheval se paye par lui- 
même. . 262-j-8-jno. 


UN GRAMOPHONE 
VICTOR, neuf 
pour 55.00 


et la balance en très légers verse” 
ments hebdomadaires ou mensuels: 


Assortiment complet des disques, 
aiguilles, etc., etc. 


Catalogues envoyés gratuitement 
” sur demande. 


MASON & RISH PIANO CO. LIMITED 
136 avenue JasperOuest, EDMONTON 


DORSERCMPE PEL AND UP PAR EN LE AT 


S DESI 


NOS PRIX 


EE 


A 


JOAILLIER 


PRET RTS EURO DANS DAME a: 


LE L'OUES 


| Ghronique Locale 


LES AFFAIRES À WIN- 


Mila température idéale dont nous 
Élavons joui depuis le début de 


toute l’année on en aecorda pour 
Géné:ale- 
ment les trois mois de janvier, 1é- 
vrier et mars sont les plus faibles 
concernant la construetion, et le. 
plus élevés sout mai, juin et jnil- 


REZ DE LA 
VOYEzZz KLINÉE 


Chaque article de bijouterie depuis le bouton de col 
jusqu’ à la bague de diamant de $300.00. 


SONT HONNETES 
3. KLINE 


Le seul joaillier d’Edmonton parlant français 


La spéculation aux bangnes a 
été aussi fort élevée: ainsi pour 
le mois de mars, les banqu 0c- 
cusent un surplus de $10,J0i).99n 
suf le mois. correspondant en 
1909 et. sur les trois prenners 
mois un surplus de $39,79y,720 
sur l’an dernier. 

L’immigration est aussi plus 
considérable que l’année passée, 
ct tous les trains arrivent char- 
gés d’immigrants venant e tous 
les pays d'Europe et des Etas- 
Unis. 
LE GOUVERNEMENT FEDE.- 

RAL GARANTIT LES AC- 

TIONS DU C. N. R.” 


Une nouvelle voie ferrée pour 
l'Ouest. 


Ottawa, 26. — L’hon. Geo. P.| 
Graham a donné avis d’une réso-| 
lution par laquelle le gouverne- 


ment s'engage à garantir les ac-| 


tions, du C. N.R., nécessaires 
pour la construction d’une voie 
ferrée reliant EFlmonton aux ter- 
rains carbonifères du Brazeau. 
Cette ligne a une longueur 
d’environ 150 milles. 
La garantie est de $13,000 par 
: mille pour les premiers 50 milles 
et de $50,000 par mille pour les 
cent autres milles. 
L'intérêt garanti est fe 3% p.c. 
' Ce Eme—-DS 


SIR WILFRID LAURIER 
VIENDRA DANS L'OUÈST 


Ottawa, 20. — Sir Wilfrid 
Laurier a promis à une députa- 
tion libérale de l'Ouest, qu’il fe- 
rait une tournée politique de 
deux mois dans l'Ouest ceana- 
klien durant l'été. Le Premier 
Ministre n'a pas visité cette par- 
tie du pays depuis 1896 à cause 
de ses nombreuses occupations 
à la capitale et du temps qu’il 
a été forcé d'accorder aux deux 
conférences impériales. 

Les hons. MM. Graham et Fiel- 
ding accompagneront  probable- 
ment le Premier Ministre, et le 
voyage se fera vraisemblable- 
ment durant les mois de juillet 
et d'août. 

ce——“tol—06 


L'ADOPTION DU BILL DE 
MARINE 


L'attitude de l'Opposition 


& 


© JEUDI, 28 AVRIL, 1910. 


pe 


passée, a pu se rallier les oppo- 
sitionnistes d’Ontario et de 
l'Ouest, nous doutons qu'il ait 


{grandi d’une seule ligne dans l’o- 


pinion publique ou même au sein 
de son parti hors de la Chambre. 
Si l'on en juge même par la 
crise récente, il a perdu encore 
du prestige. T 

En somme, l'attaque par l'op- 
position du bill de la marine n’a 
pas été.des plus heureuses, et elle 
a été franchement déloyale. 

Dans les provinces anglaises on 
a donné ce bill comme une tenta- 
tive de séparation de l’Empire et 
un cri d'indépendance, 

Dans Québec on à prétendu au 
contraire que c'était un coup 
porté en pleine coeur à notre au- 
tonomie, 

Ces deux attaques sont égale- 
ment fausses et l’on s’en est plei- 
nement rendu compte. 

La politique navale du gouver- 
nement était celle qui convenait 
le mieux à notre condition de co- 
lonie autonome et de pays mixte. 

Nous en saluons l’adoption a- 
vec satisfaction. 


AVIS 


ES 


La famille de M. Justin Ghérol || 
du lac St. Vincent, est priée de : 


communiquer sans délai avec l’a- 
gent consulaire d'Edmonton, M. 
FE. Delavault. 


COCHER Français, très expé- || 
rimenté, demande place dans fa-|| 


muille; peut se rendre utile dans 
travail de maison. 


périence. Parle six langues. 
S'adresser au ‘‘Courrier de |} 


l'Ouest,’ boîte 50, Edmonton. e|} 


ON DEMANDE un voyageur 


ayant une clientèle dans la Sas- || 


katchewan et l’Alberta. 


S’adresser à “The Fraserville | 
Shoe Co., Manufacturiers+ Fra-|} 


serville, P. Q. 

JEUNE FRANCAIS, venant 
d'arriver au pays, désire emploi 
sur une ferme. 


S'adrsser à M. 
Wauchope, Sask. 


Escaravage, 


f ! 

Va 17 

SEE 
AVIS PUBLIC 


Des sessions de la Cour du 
district auront lieu aux endroi.s 


L'adoption en troisième lectu-|et dates suivants: 


re du bill de la marine inspire au 


A Legal, le jeudi 12 mai, au 


‘Canada’ les commentaires sui-|lieu du jeudi 2 juin. 


vants, auxquels nous nous  asso- 


cions pleinement: 


À Morinville, le vendredi 13 
mai, au lieu du vendredi 3 juin. 


Par la substantielle majorité A St. Paul des Métis, le mardi 
le 41 voix, la Chambre a adopté |17 mai, au lieu du mardi 14 juin, 


en de lecture le projet de la ma- 
rine. 

Comme l’a rappelé une der- 
uière fois le gouvernement, ce 
projet est la conséquence logique 
de l'attitude prise aux conféren- 
ces de Londres par le gouverne 
ment canadien. 

T1 donne suite au mémorandum 
présenté à Londres en 1902, dans 
lequel le gouvernement se décla- 
rait prêt à la création d’une ma- 
rine canadienne, . 

Il donne suite également à la 
résolution du 29 mars 1909, a- 
doptée alors unanimement par la 
Chambre, et que, depuis, l’opposi- 
tion à répudiée si impudemment… 

M. Borden, une dernière fois, 
x opposé au bill la demande d’une 
contribution directe: et bien que 
cette fois, il n’ait pas proposé 
d’amendements, les applaudisse- 
ments de la gauche ont prouvé 
que depuis le vote sur la lecture, 
ses sentiments n’ont pas changé 
là-dessus. | 

Heureusement pour le Canada 
et son autonomie, cette proposi- 
tion n’a pas gagné de terrain de- 
puis lors; et si M. Borden, en 


répudiant pour elle son attitude|€ 


EE CR EE PU ARE 


BIJOUTERIE | 


° 45 JASPER E. 


À S'ony Plain, le mercredi 25 
mai, au lieu du mardi 7 juin. 
A Spruce Grove, le jeudi 26 
mai, au lieu du mercredi 8 juin. 


Daté à Edmonton, le 25 avril 


A. Y. BLAIN, 


Député Procureur-Général 


Intérimaire. 


HOTEL ST-PAUL 


ST-PAUL DES METIS 


meme 


Ernest Cloutier, Prop. 


Chambres confortables, 
Cuisine excellente, 


Prix modérés. 


sans aucun délai. 


Excellentes 
référenices, plusieurs années d’ex- |} 


CAPITAL AUTORISÉ $4,000,000 CapiTAL PAYÉ 82,500,000 RÉSERVÉ $2,300,000 


Escompte les billets de commerce. 
Alloue l'intérêt, au plus haut taux courant, sur les dépôts de $1. et ‘plus faits 
 gne. Tous dépôts peuvent être retirés à volonté, sans avis. 

Vend des * Money Orders” et des traites sur les pays étrangers. 
. Emet des Mandats de Voyage et des Lettres de Crédit Circulaires, pour les 
Correspondants dans toutes les parties du monde. 
res sont émis directement 


BUREAUX : Coin Jasper et 3ème, Rue. 


LAROSE & 


ntm a cms ane 2eme De 


SCOcecec0000001000066600 


8® 


Prêts "87 


Sur formes en culture 
Termes avantageux, minimum de d 


pénsou, Pas de comumissfon, Prompt. 
attontion. Ecrivez P 


CREDIT-FONCIER F-C 
EDMONTON 
G. 1, GOWAN Gérant provinel 


Agonts renponsables demandés dans ® "te 
tons les districts où il n’y en a pas. © À à 


© 7 
O66c866006000660607064006 
Edmonton florse Exchange 
Goin de la ruo Rice ct dol’ave Namoyo 


CC200690000066600006006€ 
CCSSeSes2eesececcees 


@@ 


L'endroit ou vous pouvez acheter u 
vendre vos chevaux.—acilités accor- 
dées à nos acheteurs. —Les plus houts . 
prig sont payés pour les chevaux. 
Tout ce que nous vendons est garanti 


À VENDRE une épicerie située 
sur l'avenue Jasper Ouest: com- 
merce établi depuis quatre ans: 
marchandises et ameublements à 
vendre pour $1500. Loyer mo: 
déré. On vend pour des raisons 
privées. 

S'adresser au ‘Courrier de 
l'Ouest.” Box 50. Edmonton. 
Iavrilds 


Résumé des Règlements concernant ls 
Homesteade du Nord-Ouest 
Canadien 


Toute personne ge trouvant lo seul 
chef d’une famille, ou tout homme fgé 
‘ de plus de dix-huit ens, pout prendre 
comme homestend un quart de section 
des terres du gouvernement dans la Me 
nitoba, le Saskatchewon ou l'Alberta. 

Le demandeur doit comparäîtro per 
sonuellement à l'agence ou à la sous 
agence. des terres du district. Une en- 
trée de homestead peut être faite par 
procuration, sous certaines conditions, 
par le père. la mère, le fils, la fille, le 
frère ou la soeur du demandeur. 

Devolrs,—-Au moins un céjour de six 
R| mois chaque année sur le terrain et la 
ltmise en culture de celui-ci durant un 
{lterme de trois ans. 

il Un possesseur de homestead peut vi. 
flvre dans un rayon de 8 milles de son 
iomestead, sur une ferme de pas moin: 
Al :e 80 acres possédée et occupée par lu, 
Aou possédée par son père, sa mère, «nn 
ll£ils, sa fille, son trére ou sa soeur. 
A] En certains districts un hostesteude 
El peut prendre en précimption uw dun: 
l stu.d dans le voisinage du sien. Le prix 
ù d'achat en est de $3.00 l’acre et les die 
ll vu'rs sont les suivants: résidence sur 
’un où l’autre homestead de six m3 
’haque année pendant six ans, à” dater 
le l'entrée du homestead, et culture sur 
6e homestead de préemption de 60 acres 
4[ Un homesteader qui a utilisé son droit 
llde homestead et ne peut acheter de 
homestead de préemption dans son 
f|district, peut en acheter” un dans cer. 
{|tains districts aux conditions suivantes: 
|| Prix 93.09 l'acre. Devoirs: Résiden- 
flce de six mois chaque année pendent 3 
flans; culture de 650 acres et construc- 
Étion d'une maison d'une valeur de 3300. 
il CHarBon.—Le droit d'exploitation 
à | d'une mine de charbon peut être obte- 
nu pour un terme de vingt et un ans, 
{| renouvelable, à raison d'un paiement 
{annuel de $1.00 par acre ; en aucun 
à! cas une surface de plus de 2,600 acres 
! | pouvant être lonée à un taême individu 
fou à une compagnie, Un droit royal 
flde cents par tonne sera perçu sur 
| tout charbon vendable extrait d’nne 
i| mine. 


der nos prix 
| pour les arti 
cles suivants 


FICIELLES, 
|cLurures pour | 
| PORCS, CLOUS | 
| A BROCHE, ET | 
| TOUS GENRES | 
| DE QUINCAIL. | 
LERIE | 


Nous pouvons vous faire 
| épargner de l’argent. 


THE 


NORTHERN HARD- 
WARE Co., Ltd 


. W. W. CORY. 
304, JASPER EST Député ministre de l’Intérieux. 

 * 1] N.B.—ELa publication non autorisée de 
_— ll rette annonce no sera pan payée. 


Coin JASPER et DEUXIEME 
(Telephone 1121) 


Une annonce sérieuse de bons vête- 
. ments pour hommes 


Excellents articles depuis $15.00 jusqu’à 630.00. Nos complets et 
pardessus pour hommes et jeunes gens sont fort à recommander. Ils 
réunissent le bon goût, la correction de la coupe et la perfection du 
travail de confection. Tls sont aussi parfaits que les tailleurs et la 
marchandise peuvent les rendre. 


De $15. à $30.00 


Pardessus ou complet, noùs avons tout ce qui peut ajouter à l'é 
-gance de l’homme. Toutes les qualités et les variétés d’étoffes, toutes 
les couleurs à la mode de la saison, Chaque article est de la plus haute 


valeur possible. . . 
OCCASION SPECIALE 


Nous avons un assortiment varié de vêtements de gymnastes pour 
hommes et enfants, couleurs blanche et noire, et noir et marron. 


Pour hommes, 52. à 2.50 
“.. enfants, 175 à 2.50 


(Premier étage) : 


RE Sa 


È 


4 l Ë >) Ë 
EDMONTON, ALTA. 


au Département d'Epar- 


voyageurs, payables par ses 
Ces Mandats et Lettres de Crédit Ciroulai- 
par la succursale d'Edmonton, et peuvent être livrés sur demande, 


+: ALEX. LEFORT, 


F 


Gerant. 
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